
Technical and Bibliographic Notes / Notes techniques et bibliographiques

The Institute has attempted to obtain the best original copy
available for scanning. Features of this copy which may be
bibliographically unique, which may alter any of the images
in the reproduction, or which may significantly change the
usual method of scanning are checked below.

Coloured covers /
Couverture de couleur

Covers damaged /
Couverture endommagée

Covers restored and/or laminated I
Couverture restaurée et/ou pelliculée

Cover title missing /
Le titre de couverture manque

Coloured maps /
Cartes géographiques en couleur

Coloured ink (i.e. other than blue or black) I
Encre de couleur (i.e. autre que bleue ou noire)

Coloured plates and/or illustrations /
Planches et/ou illustrations en couleur

Bound with other material /
Relié avec d'autres documents

Only edition available /
Seule édition disponible

Tight binding may cause shadows or distortion
along interior margin / La reliure serrée peut
causer de l'ombre ou de la distorsion le long de la
marge intérieure.

Additional comments /
Commentaires supplémentaires:

L'Institut a numérisé le meilleur exemplaire qu'il lui a été
possible de se procurer. Les détails de cet exemplaire qui
sont peut-être uniques du point de vue bibliographique, qui
peuvent modifier une image reproduite, ou qui peuvent
exiger une modification dans la méthode normale de
numérisation sont indiqués ci-dessous.

w
w

Coloured pages / Pages de couleur

Pages damaged I Pages endommagées

Pages restored and/or laminated /
Pages restaurées et/ou pelliculées

we
w

Pages discoloured, stained or foxed/
Pages décolorées, tachetées ou piquées

Pages detached / Pages détachées

Showthrough / Transparence

Quality of print varies /
Qualité inégale de l'impression

D Includes supplementary materials /
Comprend du matériel supplémentaire

D Blank leaves added during restorations may
appear within the text. Whenever possible, these
have been omitted from scanning / Il se peut que
certaines pages blanches ajoutées lors d'une
restauration apparaissent dans le texte, mais,
lorsque cela était possible, ces pages n'ont pas
été numérisées.

Pagination continue.

n



Mé].tfl.40S ItolîgicilX
'raissat DEUX VOIS ar soniiac, 5

jes IA ILDIS et VENDILEDIS.
abonem napour lnée.C a o1

Lt tttt e-Retigicu

Lettres.,
Les Correspondances etilea LettreC
S d'alladres doivnn treLT.iadressees<

ranches de port aus édacteurs.?
Poar les Qnnonc boi ettr4i.i d la

dcrnire colonne.

POLITIQUES COMMERCIAUX ET LITTERAIRES.

Volume 13 MONTREAL, MARDI 4 DECEMBRE, 1849. Na 22.

RAPPORTl
Du comnitné spcial 1 nomtnaé pour .s'ecuiqurir des

Causes c. de importance de l'émiigratian qui
a lieu tous les ans,r du ILazs-CainruId nvers les
Ria.s-Unis, d ue/icleclasse de personnes, et
s'fl est. possible, (le ruel nombra elle a été con.-

posée depuis les cinq dernières années, du, ort
des ildividus et des familles Qui ont ainsi
émigre jyusu't. prét9 sant t d s m.o!I.s les pls
propres à prél;ellir celle énigratîion ri l'avenir.

Saite.

La premidre classe Jeé a irél comn o.e cs
onvrieas ics villos de Québec et de Monutréal.
Cette classe est très nibrcî.:u et forme, d'a-
près ls réponses au clergé pour le listrict de
Mlontréal les deux tiers, et. à Qiîtbec plus de
la moiti( de Pîmi grnti. (1)

Causes dimiration.-i2Ùtut préeaire du
coimierce et eitdLPuîlustric dans ces deux villes
depuis quelques a ..nuie,-le manquei dle mta-
nututres pour employer les ouvriers Ci-deVant
occupéos caus les c(ulters,-éU±varian des
ga tes aux itt-Unis et leur diiiiiiiiion ici.-
lu maq tic t travaux publis que réclamnînt
imupérieusietiint les liesoinis du is-Canila,
et qui donneraient de l'emploi. Sort lé'-
tranger.-ls se procurent de l'ouvrage dains
les irtviiux publics, les ennmix et les clemiins
de fr aux as.Un i dis les chaities lit
INlain et dans les mtniicuuîres de Etat de
Vermont. Leurs .a -ires surît tssoz élevés,
nais 1es de1ioisis soit assez consrnle
pur. ' gliî'i niettent, rreineit de Lrgellt <e
côté. gealicuip reviennuena.t lin tr&-Ieatit nam-
lire ivrec e arxr''at.- l;'lgtis-tisd'apr s
les téaiignages rcCiteills t.Ir votre comité,
rnsYissenat et ';tablissent honnîtement, soit
coine ouvriers dans les villes, soit ou uiche-
tuatnt des terres dans (>est avec le produit
tic leurs éorgiies M;lhirusement le plias
grand inomiibre tombiate dans nte couitîjaiot soci-
ta' i;frieuare à celle n'i oicciiaiet an Ca
nid. et îêrriscent stouveiti d.its le vice et la
misère. Presque toltes les iiille's caailmeion-
nes que I'un utaronioitro Irais les Elats d biAhi-
ne, de Voronutot et, de New-ork, sont très
pauvres.

S':nde rlasse.---Oavriers éltablis chais les
villaues et les ati prîgnes. Cams d'émira-
tion. Nos villages suit gééralemient peu
coiasidrables. Les huiabitaalas sont adroits
pour les . s miaiqi:ujees et exécutent ets-
mémes pre pi tout ce qu'ils pzourraient de-
11 munder tà i'ovrier,-lea o;vri. qui s'éti-
bilitrseni t à la campagne y loit ieu ILe chose
et sel écutrtgeit. I anique cie lan eta-
res ut te travaux qui emploieraient ces ou-
vriers.-Ceate chasse est peai nîo.ubr"îuse.
Sort à /rnger.---L mém qulle ein clta dc lit
hiasse p1 reùc'dente avec cette diffiérece qu'é-

tant gnérale:aent moins ihabile,elle à mins
le chances de succs.

Troisième classe.-P'r<:oi nes employéts
comme journ:liers ou rn/isman sur POtruawa.
C'ans,:s d'dmigration; h'deression du coiiiier-
ce de buis,-manqu id'emploi pour les tra-
vailleurs cpour les rnisons expoSer-cidssun.
Sort à l'ëtranger.-l.c plus dép lorable possi-
ble. Ils n'y trouvent de l'eanploi quoCecoue

(1) On a donné pls 11ait a1 tistiers a t'slamigratior tIs
oiitriers ti:r 1%'iaigraijoin tot:le -ire qiue ialai le dis-
trict di: Monitral ona pn raisîit t s avoir teinut comtilit
de L'migrntii dies jetunel gits (le la camagne,ei paree
q'e l'iiitgrattion ies di<tricts des Trus-Riviércu et de
St. Fratnçois ta. doit contenîsir que peu d'ouvriers.

jonrtinliers, mantvres, chaufifeurs à boir des
steailboats. Queliuefois ils nî'en trotvent
paint di tout ou ne voulnt laciaut oi prendre ;
et ils lt LCecliitr à des moyens 'cSistence il-
licites. Ils s'aflilient à la ailutas triste classe dn
la population américainî. Ayant déjà con-
tracé de mauvaises habitudes dans leurs vi-
sites taaaellesaux villes d ßytowa, de Mont-
rô"l et de Québlc, cur mormlité qui avait clé-

jA soiflert pi r la débauche, souffre d'une m -
iièru plus séricuse par laîperte do tout principe
Ihonête.c'eucup d'nLr'eux sont coni Irs

utix Etats- Unis comme le rebut de la pIoptila-
tion, et y désinorent letr ancienne patrie.

Qaimi se diassa.-Jeunes geais ppartnan t
à te bontnes imilles de ctltiatetrs. Causes
émarton-d ifictulté poar les pareiLs île

se procurer des teries pour y établir leurs en-
ainnts. 'ax élevétal auel ont été tenues les

terres de lt couronne jusqu' présnt.--Rfuis
le certains seigeurs de couaéder les terres
de leurs seignaetries à dus e prix rnisotanables.
-- r:xigtnees ics grands îproipriéaaires du ter-
r"s qui imosten descondiitiuns encore plus i)né-
relases que celles dcs seigieurrl,--Cane de
chemias et de voicde comatnicatics.-Dé-
fauit l'ianstruactionî et crédulité qi 'i résulte
che0 beaa uceoap de j:mies gens quai vselent à
tout prix courirle mnid,-ct(ii Inigion de l'ex-
eaiple,-iat.souCiante et impr'voya nceÂde cer-
taiIs paets lqui, môme lorsquls le pour
raient f-hileientie s'occpt iii.point di pro-
curer à leurs eufrants dle nouvelles terres, et
morcellent entr'eux l laformle qu'ils oniit à leur
laîissàr.-Sort à '.rateLri -Cesjunes g•mas
reviennent '< giebticuois avec de 'argent ;
plusieurs acquièreit ds connaissa lces et de
l'induistrie ; in grand nombre se fis.' atx
Etais-Unis rt y vit hoiiuêtemaenît. L anjo-
rité cependant est das un état d'inférioritù
rehbtiveament. sartotat à la positn indôpida a-
to et hionoral!e qu'ils pourrnient occu p-r dans
leur patys cnne icsdle inilletappartc-
nut à cette classe de proprtétircs respuecta-
lies et *jusqu'à présent hureasequa'on appel-
le par 'xcellence les /mbitans. TIs s'rnga-

uent preue otos d as les aanuafaeturs, on
en qalité de garçîns de ermo ciez les cubiti-
'a tuars taméricains. Beaacoup d'entr'eax,
iaIlheureuseaet t le mme sor que ceux

île la classe précédente.
Ciidrième i class..-[ses familles piuv res éti-

bliîes sur des terres dans les seigiteuris.-
Ca ums d'éuigrat ion -- Les dettes fortent ces
tiunilles à émigrer après avoir venduA elles-
iiies ou vt vendre par autorité dti justice
leurs terres et leur mobilier. Les matlvaises
récoli es d ces à la mouche à blé et à 1' tUat ar-
riéré de Pgricultur', quelquetbiîs à linteanp-
rinc tt pére de fianille, le Iaîxe lisparoîpor-
tionni aux itmoyeis dt cultivateur et qi le
lait s'enletter cl'e z le marchand de Pendroit.
sout veit avide etp u sruputlex ,--la distance
dti arclté, le manquae de voies die ecommuii-
catiuis, Ialmsetcoa(1lelatnttviition à lit va-
pier qui, n'a rtprohat le cultivateur dli
marché, lui donneraient les moyens de tirer
pari!ti uss travaux, et l'encouagernient à
améliorer soi tsystème le culture, -le tata die
runtes élvé, imn pos par qeliaes seigneurs
dans leurs noivelles concessions, qui IecCble
le ceisimir. Ces diverses enises et das
bien tics cas toutes ces causes réaniies. occa-
sionnîeiit la misère cie ces Ihmilles et par là
leur éamigran. Sort à l'trunger.--Elles y

travtaillent str les terres cles rultivateurs des
Ettts-Un is, qauelqtuefois dans les manufactnî-
res, sonveit à clos travaux grossiers, durs et
pei productirs. Lorsqu'elles peuvent réali-
sertissez d'argent pour la vente de leurs pro-
lpriélés poir se rendre dans les Etats de ]loua-
est et y acheter des terres, il arrive qu'elles y
prospèrent ; mais lcur prospérité est due au
malb[eir, à l'énergie plus grande qu'ils min-
trent. à une stricte économie qu'ils n'ont pas
Voutlta pr;atirlnter daans leur pays, auxs améliora-
tions qu'ils introduisent dauts lear mode de
cltaaitre à l'exemple de leurs voisins ; et pi-
sieaars ont avoiué qe s'ils avaient voulu faire
les mômes cfortset suivre li même ligne de
condanite lorsqu'ils étaient cn Canada, ils an-
raient également réussi.

Sixième classe.-Coloins des nouveaux éta-
bisseents dis todnhipe.-Causes d'émigra-
lion. Manque de voies de comnatiicationîs oit,
lorsqu'elles existent, défait d'entretien et de
rêltpiaratiolis, instuflisance des lois dé voieries.
Difliettts insurmnonlables qui eti résultent.-
" Le colon ne petut importer sesi produits ai
-narché ni se procurer les olje-ts nécessaires à
l':griuntture. Il lui fnat tont porter à bras, tra-
verser les savanes et les terres incultes qui ap-
piartieninent à la couaronnue ou1 à dle grands pîro-
ltrîiéaires tVoisine. Il est isolé et sais protec-
tioan : s'ii a coneédé d'ia ide ces grands propri-

taiires, les tanx des rentes,les charges et les
réserves plusl onéruses etncora q(e dans lIs
sîigneuîries le forcent à vendre. Découaragé
de toutes nanières, pei disposét d'oail'eCnrs xr
soit caractère et ses habitudcs à Itutter seil
coatre le déscrt, il abandotmîe après quelque
temps in établissmenîeuxt quai, avec plits d'en-
coaaragement d'une part et phis de persévé-
rance de l'aatre, aa-'t pu devenir produactif.
.- Sort à éitranger--Le mème à peu près
Cque celui de la classe précédcente.

Scpticm cass.H-I-Ihitaits à leur aisc qui
vendant l-urs tarres et paitant potr P'Oîest.-
Causes d'émir tion. - Mativnises récoltes
dais le ias-Canuda.daptisqulaeî'lquî(es années.
Lfautt 'mtstructon et de connaissances p prti-
cali èrotentcdtns l'état ccl'angrieultre,-mati-
qu tae ievoie col mnaiinicatioa et le centres
de populationde protection enfin pour les inté.
rôts de Pagrinultutre quci 'i. 'poinit de marché
ot bie n'a qua'tun ntmtuvais atrclé.-Propa.
gnndi active et interessée fitite par les étmi-
grés déjà étuhlis danis l'Ouest, qui veulent
créer une nouvelle patrieen y attirant letrs plia-
rents.letturs amiis,'ctrs eomputriote-Rapports
exagérés dît biena-étre doit oaa jouit dans ces
contrées loiitainîes. -- Malaise et inquiétades.

r.!ntanIat chez la nîiulatiot ag lico!c de l'is-
itbilil édes nîouvelles instittutions niniiîicipnles.
-Déclamation dCs CLemîi-suvalits et les étei-
gnoirs contre tontei nesnîre de progrès fondée
star 'horreur des taxes. -Sort à trager.-
Ils prosp'rant gértlment mais il n'y pas
Ucoresrt aissez longtemps(lite la plupara ui'eantr'-
taxss sot éta blis dans ces eidlrcits pour

quîa'ott puisse t.ssuarer qe le changement luar
sera. définitivenietît avantngeaix. Ils est.pro-
bable q'atec les mnèmes ch:angemuents adoptés
à ltur svstmo dle culture leur con lition se
serait également améliorée dans leur patrie.
Au dire d(e quîelqaues pîersoinnes guni oit voya-
gé dans 'Oarst, benaucoiui dle Canaiens y
saenmbnt aux nmaladies nignes(fiévres
tremblantes et autres) qui y domtîinenît, ot coit-

tractent avant que de s'acclimater, des infir-
mités qui durent toute ta vie.

Cet.te classe d'émigrés n'est devenne nom-
breuse qule depuis d·tx on trois ms ; elle me-i
nace d'tagmenter rapiidement. Ce serait làaun
véritable sujet te deuil pour la province, car
ceux qui la composent conetituent, suivantg
l'heureuse expression du révt'retl M. Fer-
land, Ill enerf et la tichesse d'ua pays." 1

A conier'.

Leg entreprises on Canada.

S'il y a beaucoup d'indices le pauvreté et
do gène dans le Cantada. tsi nous ntotus somumues
ressentis quclque peu de la dépression uni-
Verselle du commnerce, si nous avons été con-
traLriés riamns mies espérances de progrès et dci-
grandisSoIent rapide et silo retrait de la pro-
tection nous a porté tua coup dunt nous ie
sommes pas encore toatt-à-filit relevés, il n'est
certainement pas Justifiabie de dire que ce
pays n'offre de tus les côtés que " ruiae et
dépérissement." Il n'y a peut-ètre jamais ei
dans le Canada piLs FJ'entreprises pîb'iques en
voie de progrès ou en contemplation que dans
le temps actuel. Notîbre de compagnies se
sont ftit incorporcer potar diverses aa.éliora-
aiDas, et nombre île cités se sont enragées
pécuniairement à favoriser tie grandes nci-
trearises. Mont réal espére beataûuup dans le
railroad uct St. Laurent et Je 'Atitlantiuiae et
enugage son rédit pour £125,000 eut fitreur
de ce trrvail immense; la Corporation des sul-
piciens et celle de la compagnie des terres,
imitent son exemple et prètent éatolomenat
leur crédit aux directeurs de cette entreprise
pour ch:coane £25,000. Qtaébec, crdinaire-
mirit si timide sous ce rapport, offre de préter
£100,000 à la comiipagnuie ui se charg'ra d'uît-
vrir un pareil chemin à travers les ihrê's aes
toinshlips,sur un sol riche et fertile qui n'est
pas exploité à cause des ditlicultés <des con-
municati-ias. Et voilà qaî'une compagnie s'or
gtuise et va se faire incouarprr pour accom-
plir ce lotible projet.-Lza ville do Hatniltun
renouvelle d'niaergiO pour coiutmeer le grantid
rail rac d l'ouest ; elle contribue aussi pour
£ 100,000 an capital de la Compagnie, laissia.t
taux autres villes intéressés et aux 1 rticuier-
à se pnrtager le reste. Des démarches ont été
fitites et Phiver ne se passera îlis avant qiue
touti soit prpar ;iOur mettre le projet à exs-
cîution et faire avancer ra.pidement les tra.-
vauax.-Bytownvi et Aylier son: aissi entrés
dans la voie des amuliuaatins. Une comînl -
unie vient do se fumierî pour faire un chemin
à la macadam entre les deax ville.s.£2,000 ont
déà été souszris sur lu capital nécessaire et
il n'y anîra aucinne difflictilté à prélever leT res-
te. M. Johnt il.ma.à1- P. P. est-à la tteC de
l'entreprise.-]3twn cammuniquera aussi
très-pîrochaainemcnt atcc Motraèni par tie I-
gie télégraphique qui est déjà tîieo avancée,
grâce aux efrts dc'unc emp:nie actve dont
M. Aiaanond est lu1 Dorésident. Ds personnes
entreprenantes et ni îes du progrès,da ns e' tte
mme localité, MD3. Wm. Ross et Agar Ycil-
ding vienneen d tuirO irevcr un liaif-
qîte potnt près de Byltov.-r., sur la riviére l-i.
deat--A Prescott oin sioccupe aussi netive-
meut, dit-on, Idu railroad u i doit unir cette
ville à Aloîtréal. Le raiiroad de P'Iaadinstrie
est maintenant terminé et c nipératiotn jtus-
qu'au SI. Laurent, et l'osprit d'enîtreprise de

Phon. B. Joliette ne se bornera pas là, il vent
te prolongerjusque dans le township situé en
arrière de ce village. 'ont cela ouvria de
nouveaux champs à Plexploitation facile des
Catnadiens.---Pur notre part, nous avons ain-
finiment plus de confiance dans ces entreprises
que dans la recherche de lor à li Californie,
et nous sommes sous la conviction cque le
pays devra beaucoup plus de reconnaissance
anx directeurs de ces travanx et à tots ceux
qui les elîeouragent qi'àceux que Pamour de
l'or a attirés sur les bords dut Pacifique, ,pour
toutes les sommes qn'ils enimporteronat dans
son sein. Et nous pensons aussi que la spé-
-îlation des premiers sera pour eux-mêmes in-
dividuellenent iitis avantageuse que cel.e
des voyageurs enchantés quise portent en fou-
le dtis la vallée du Sacranento.

Eh n'est-ce rien pour le peuple que de fonr-
nir le l'emploi pour plusienrs millions de
piastres ? C'est ce que promettent les di-
verses entreprises dont cous venons de dire ian
mot.

N'oublions pas de mentionner dans ce cha-
pitre la belle entreprise qui doit prochaine-
ment unir les eaux du St. Lautrent à celles da
Lac Chanplain pour établir un- grand com-
imierce de transport enta e les Etats de la Non-
velle-Aaagleterre ut l'Est et p'Onest. Dijà lpar
ranticipation, les produits de 1Onest conmnen-
cent à descendre par les canaux du St. Lau-
rent pour a rriver sur le- Lac Chanpluin, par
le Canal Chambly cu le chmi-tni, de Laprai-
ric. Le montant des produits qui ont pris
cette route par les Etats-Unis cette année est
pluas grand que les années prôocdentc. Les
steamboats du Lac Champlain ont ôté réat-
lièrement chtatrgès de fleur, de .potasso, etc.,
Tro, Burlington et toutes les autres localhtés
des environs sont iaintenîant tournés titi cété
du St. Lauirent et des canaux comme la voie
de transport la plus favorable possible. la
moins dispendicuiise. Faites un C naa," di-
sent les Amé ricainsc'est ce qu'il nous fatet
les.canaux dri St. Laturent serout préférés au
Canl d PErié.

Notre bit principal est do parler CIe l'entre-
prise des citoyeans de Québec. Nous avons
dit plus haut qu'une comhptgnîie s'est formée
pour demander un acte :Pincorporation de la
législature. FllO se nomme " Cotmpagntie dut
RIailroad de Québec et CIe Melbourne." Nous
regre'gions qu'on n'ait fait ancîîn cas de Pim-
tùressanabo ca'orrespîondance à ce sajet que nous
avons publiée dans nitre feuille dît 19 du cou.
rant. Les siggestions qii y sont liaites va-
laient bien lapeio dl'étrocdiseîatês. La per-
sonne qui ntous les a tadressécs est dans la
imeilitcre les positions pour ci juger et elle
est très comiiéîtentu en cctte matière. Notre
cor riespncdntîi tut saîggérnit htdote, en cl donnant rai-
siIs. de -lnngr le uno ncilcelu iCIe "Rail-
road le Qlbece et de Sherbrooke."

La Coiaiagnie. comme llo s'est ititulée-,
nuira un " Cupitîal do £350.000 en 28.000
parts de £ 10 Los., chagne. hve pouvoir d'atug-
mutter."- Voici les atns des mîemnbres de la
Comaipagniie:a

Pr$sùiîat.-~Peter Patterson, écr.
ir e-Présidents.-Les honoerables LouisMas-

sue, Louis Mlthut, W. .T. C. Benson, cer.,
John Jones, ler., F. l. Angers, écr., Henry
Lecsîirier, ucr.

Directeus.-P. J. O. Chanveau, M. P. P.
Janes Bel Forsyth, Davi.l Fatnsay Stewart,

Un oexc-.ursion. a Man iaki
(OU RIV.IERIL DU DESER'L)

(pc élVxsî11eul'iutut eaecpLiilieuiiimotez..noi dle vousa commnuniaqucr quel-
ques~~ dtiUls, :1 ue i irott pout ôtre c pl atisir
ceux qui s'iatéressent à laColcnisatio-A deux
imilles plus lats qtue ytow vis-à-vis les Rii-
deatux, du côté di Seputeitriona,se roulve Poi-
botuchuaru de la Gatinctai, rivière consitlérable
qui vient tpporter le trilb.it d. ses catux à
'Ottawn. tn remontaant. cette rivière, qui
coal vevrs le ii avec la violencee l'un tor-
'eit, juisqaa'à lit distanmce die 90 illles, ont ar-
rive à Lemouchue di lai rivière du Déscrt;
c'est là lour iainsi lire, qîu'est le cuuntro, cI'uneîc
va..te étendue île terres fertiles etoare inioccut-
Ples pair les BIlaies; c'est là gîue C trouve le
townslhip ie luAniwta ici (terre ri.ie) que
le Minuist ère tactauei vient. d'tiecorder auxsAlgon-
qairts, pour favoriser leur désir do se livrer à
lalgrieauitre, aprs cing ts ( deimaids ri-
térées au utgoruer niemnt. L' gouverneeit
ut lait droiti à leur pr tit.ioa eu-t un t dernier
paruane dilés-niona dit con-seil oxécuttilaito ta t-
carîd ô 60 mille turpeits di. terre, et le suito onu
Il en>vTcyé mra] Irpentetr sur les liuts pour aie-
surutr et larier le nîoruvenuut towislhip de Maiai-
tak. Le gouvernementnoi acrut pas devoir

boruor là sti. gé rosilé. Comme quelques
btargeois le chalnuutiers avuicuit Une ttriti-

taine d'urpîenîs de terre défrieléssiu rle dittnwn-
shi p, il veut bien se charger dl'indnniser ces
messieurs, afi dle htsser les sativages sculs
maîtres sur leîur rctiî.

Mseigur lvétôquae J e 1-Bytowna. qii a
puissament contribué à pocutrer cet a vanî-

agu tais sauvages, se propos d'eutnvor des
m<sstinaires lu ces lieux dls cet hiver, fin
de les eaucoaragrer aitanlt qua possible dans
leurs traaulx ce d'fricet.

Ce post e doit être le reonitz-vous des iissioni-
iaires dess-utvage,srtit[pendani ci mi-rr;c'est
là qu'irot s'aa ferimir dans les principes d(e la
lantgiie .Algcontquiie les prtres destinésA à éana-
géliser les postes [iliîenis i'Alitibbi.diTèmis-
cainagde latawagingue, It gnrid Lac
etc. C'est là auassi utie dievriait ètre le eentre
le ha colouisatiot pour les lncIies, Je -20 à L30
lieiuies nciereou(rne,ta sdl,atis nord et sur-
tout à l'onest. Les terres sont généralement
eseellenîtes et oecr incicauuées',ian r it n'y tu On
entre tn ces endroits que 60 f'tuilles Catadien-
ies. Je cinie ces intbrations avec coit-
naiussace diccause,'iprés ce que j'Ili t'i moi-
maèame, et d'aiprôs les nombreuses iifuar-
mntia tions qcuile j'i pu prendre suir les lieux, du
prsonies clipAIes .l jauger, <it cette aiiéro,
et qui ont visité touts ces terrains. Aaîssi s'é-
toainae.t-oa qui'nuneai.ussi vaist ceiiuec d'excel-
lemats toutes tit itn si lonagtempIDs ieIaentri-r
conîe seulement des gens de chantiers, uran-
t'tai t luas que lesCa înidieuis qui y étient tablis
ava icnt tottcssorteis d'tavanaingeseia r'altutrres"c-
luai <le pouvoir vendre leurs produits dl s prix
lovés anLsbourgeois de chantiers.Cot étè,quîel-

ques Canadiens ide la paroisse dle Ste.Scholaus-
tille sont allés visiter ces lieux: ils en sont ru-
venus enchantés et se promettant bica le re-
mluonter. au comnrncemcnt d llhiver,arttcc
lurs lihmuilles. Il n'y aun. pas ce idotte quae qui-
congea a le moyen, de ,se proenrer des provi-
sions pour six iMois ait u-1u.ne année, petit s'êtt-
lbliren ces endroits trés -v·mtagcusement. Il y
a bin tt incenvénient,il IhuIt avour,c'est iue
ls chemins ne sont pas encore flaits pour des-
ctndre à Bytown on voittured'élîô; on est forcé
le se servi r toujours de eanots Mais le gouver-

nement remîédiera sans doute bientôt à cet in-
coivétnienit. Il commence à s'occuaper de cette
contrée quii at é jusqu'à présontj'ôse le dire,la
p-tlus ngligée cidu s-Caaaa. Il est à espérer
cqu'ilconsutira édpenser quelque argeit pouir
la rpt ration des chemins et ds ponts de la par
tie infiiire dle laGatinca, qui sont dans le
plus triste état. Dias le district de M.antréal.
on ne petit se [lire tine idée jusle de ce que
sont les comunittications dans [o Cistrict IL
lPOatatwtt; il init y tvatgar pour ei satoir qacl-
qute c.iosc.Paoir passu'r sur certatins pîonîtset dles-
endro certauines côtes,il ni filit pas îmanquer
de hardicsseje dirai mme de:mr itassi,
voyngi"nnt en voiture niaest-il arrivé piusiours
iais cu regr'tter le canot d'écorce ; je my'V se-
rais crn moiiis expos- à.irir. Pour 'avantutage
dIs satvagas ainsi gte des autres colons pré.
seiats'ct Cutars,Mlgr.deB3ytown clnverrann ceom-
mueuacîtaîment i-de Phiver. des tinssionnaires tgai

devront. résiderau centre de cettc vatstc éte--
dcIe de bonnes terres; ils visiteront régulière.-
mont les diverses cb< iîelles daljà bâties, au

Lac Ste. Marie, à la Visitation à 20 lotles de
bytotwnîu; eauLnêamo temps qu'ils su rve'illerontu
la constraction e quelques autres chpeiles,an
Calinmet par îexempt1île et à la Rivière ditDésert.

Mais je revieus à ies chers Siuvges qae j'a-
vais oubli s nii tmtoiîeant.lls M'avaient envoyé
cherchhr à iytownt. cs qu'ilssaaient que je
voiulais aller les vésitor ; ils u'avaient pas en-
core de chapielle nii de lieu convea!e pour la
issionsuî. a is ils réunirent lotus leurs cfbrts. et

cin quelques jours ils élevèrent de rcoert tule
chapelle provisi re d'cnviron 24 pieds de long;
à mon arrivée elle était déjà couverte, ;jel pis y
hire les C lqes dcemment,d'antant pis u'ils
at-ientt eux-mmes orn Panttel tvec tun
certaiuonaanificee.-Ces Satvtges tchn -
tOIt pîrCsque touas très bien ; ils exécutent par-
fbitecmnt le clantde la nesseBordceltsra.Je pîîus
dire lie ces Sauvages possèdent d4jà ut de-
gré assez avnacé de civilisation ; ils avet
presqueL tous lire et pu-otrraiut atcquètérir utn
degré .otnsidlrabile cd'iustruction. si nouts -
viotis leur procaurer des livres.Qntil à la poli-
tess tids manières. je lie doute pns quii'ils
le soient bientôt an niveau les blaies de palt-
sieis lcalités .e j'ai eu occsion- de visiter
dans lilles plé régriiatiois. Aussi, pendant les
huait ajurs qe j'ai lassé tu milieu d'ens. ai-je
eau bien des fois occasion d'admhirer leur pre-
vetnanec et leur déliatesso.Je o denais dai tui
de leurs chantiers : j'y remarq ial ue grantie
propreté. Ils aviaient fai tune petite cotisation
pour bien recevoir leur missioinnaire.Eni qnit-
tantBytown.j'avais voulut faire monter des pro-
visions. e At i! mn père,mîe dit.Pun deceux

qui cvaientmI ce.onduire, n'emporte rien.
Nous avons à lRiv.uDésor tout ce qu'Il nous
t1at cin elift, jaiais je ne m'étais trouvé plus
cnri alenint, da ns mes missions chez les
B13i nes que je le fus pendan t ces huit jours.

L'h ver dernier.lors d'une visit 1'que fit Mgr.
l'E-;qtue dce Bytowni. accoa (g l e plu-
sits personnes, le chef de la tribu, appelé
Pakinawatilk. so chargea lui seul cde tutes les
cld isi's Pendant m l mission.

Cs sauvagms sont accoutanés au travail,
ulusieurs oit djà hiveri <laIs lOs chantier,

et ont équaarri e->imme les blancs, à la satisfac-
tion deleuari boaurgeds, gai leur t yaient des
gages aussi élever tl'àCes emrtiers. Pendant
ma dcrnière mission ils ont de concert défrichó
utnt di zine d'acres deterre; en même temps ils
ont lîrépas Pentplacoment de lafuuture chapel-
le. Elle sera sur une pointe élevée qui re-
garde le haut de la Gatiacau, à lenmbouchure
de la R ivière au Désert. Si je le lotir eusse
iî'rmnis, ils se seraiv-ut mis iimmédiatenment à
'quarir le bois nécessaire à cette constrnction.

Connaissant leurs dispositionl tenrtcapacitó
et les auntages que présente leuar territoire,
j'entrîtionîs ine espèce de cOertitude que Pou-
vre cde la colonisat ion réssimra chez ux, et
qu'ils asseront firilmenat de Pétat do chas-
seurs à celui .e cutivateutrs;cnr cette tratasiti-
on regardén coune si tlicile et itie eom-
tue imosible chez eux, est déjà en partie
oérée. il y u cloue les motifs les miietx foudés
pour croire que lu towtnship deManiwvaki n'au-
i prs é doui cu vain par le ou-vernenment.

J'ose espérer que le gouvrnemaent viedulra
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W. S. Hcnderson, Michael Scott, F. Evanî-
turel, J., Lt. Paratiir. A.gus McDonald, Wm.
Lampson, Thomas Wm. Lloyd, écr.

Trésorier.-Noah Freer, écr.
rcr étaire.--Thomas Wi. L loyd, écr.

Bangjue..-Eni Canada. li. Banque de Qié-
bec, on Angleterre, la Bianîque Coin miierciale
de Londres. .lMinerve.

E g tion des cEtats.Unis enl
CIliforme.

Les journaux de Boston rapportent qu'ul est
parti de ce port, em un seul jour ie li sema ine

deròâre. quîate btimiîeits chargés le 4100
émigrants pour la Califorio. Sur ce nombre
il n'y a-ait qtue trois femmes, une mère et s:s'
deux filles. ..

TJn numéro iohms récent de la liste Mamiti-
me (Shipping List) de Boston contcnîait le ré-

sumié qui suit dtinombro des bâtitnents qui
avaient laissé les Etats-Unis pourh'a C:liforie
depuis lecomencement de I éiiigration.l:a-
vires 189. barques 175. bricks 119, g.eëlettes
83. vafoutrs ~; total 573, dont 65 pendant le
mois dernier seulement.

De ce nombre étaienit arrivés en Ctliorul e.,
aux dates les plus récentes alors Connues : ni-
sires 55, barques 45, bricks 35, goélettes 26'

vipiors 4 t:total 167.
D'après lauième autorité, il y avait alors

ci partance pour la même destunation 4.7 ia-
vires, 21 lIarqies. 22 brieks, 9 goëlettes et 2

vupaeurst total 101 bâtiments dout à Bustoi
30, à -work 27,à Phiidelîihtie 6. à Balti-

more 4. a la Youivelle-Orléuats S, à Newbury-
pcrt (6ssachusetis) 6, i New-Bdiard (Mas-
sicluseus) . à ßugà r (Maie) 3 .-àcUa·utres
port 11. Ces 101 bàtimnîutts en putiu avec
lus 573 déjà ipartis >rmnent iîme flue de G.
bâiinuents qui auront ftit le outr du cap Iorus
suis compter les il:tvires à voIàs et a 'ut t'.

qui dbuariietut leurs pis-agers à -erau Cirui et
.sur P'isthm do Pauma. eii rofute pourt' ta C--
lifornie.

Les vapeurs Ohio et Crescent City vin'eit
le laisser encore Ncw-Yurk pnour dithme de.

Panam: le premiuer trans'Iortiit i 0 ei ts
le second 2i. tota·l 75. iun e ¡rouie
mieux avec quele rapidité lt cp'lrat uiluIde

la Cal frnie s'ace'rcit par ce'tte~ emtigrutoni, q u i
S y rend tant par hlintérieur du continent <ue
par Pstie rie Pan aa et autour dtu Cap
dorn, que la quantit éde lettres et de jotur-

naux oittute dans les mal:es qîte ces vapeurs
emportent à chlaque voyage. Celle dC 1' O/do

conteniait 15,405 lettres, 18,000 ciurnaiux. et
cet e qu'antité auira ét éprol ablemen t pluts q c
doubilé par les additions fliute' a Charleston, à
Savantcht et à la Nouee-Orléans. La malle
du Crcscent City était aussi très pesante'

C'anthcen.

Propa~gationi e( la Foi.
Les reecettes de Passociation pour la propa-

gation de la Foi de F.1n 188 otmt été fort iiifl-
ric-turos à celles de lpaunée précédente, et les

circonstauces n'expliquent que trop cette lini-
ntion : on Sc félicite touitefois et on béni le

ciel de ce t'elle n'a pas été plus conîsidéruible. ·
Voici le total des aumônes reçues, avec les

notnisdes différeites contrées gnjui prenouî 0 t part
à cette bonne cuvre: France, 1.773, 185 fr.
60 c. Etats sardes. 205,724 fr. 93 c. BeL'irique,

..679 'fr.1 c. Trusse, 121,063. fr. 58 C. Iles
Blritanninques, 113,043 fr. 75 Pays-Bas. S5 5.39
fr. 64 o. Amérique du Nord, 49.798 fr. 58 c.i
Toucanl, 4.,S48 fi' 29. AlIcmagne. 46 S3L fr.
01 c Skuis-ce. 36.5SS fr. 47 c. De: Siciles. 33,
!G2 fr. 50. Portiugfal. 28.354 fr. S7. Rovaume

loudard. vénit ion, 31s,428 fr. 21. Modéne, 15,
61S f. IS, Amérique du Sud. 14,908 fr. 7f,

Malte, 12.326 fr. 47. Parmîe, 9, 749 fr. 30. Es-
augne. 7.4.67 fr. 97. Levant, 4,436 fr. 23. Emîi-
pire birman, 657 Cr. 35. Grèce. 325 fr. 55.
Diverses contrees du nord de P'Enrope, 672 fr.
75.-Le total des recettes pour 184.8 est de 2,
845,691 fr. 59 C. Voici, parmi toutes les con-
trées, les dix uliocéses qui ont procuîîit les plus
firtes soimmes: Lyon,I 14-2,072 fIr. 75. Culogne
75.83I fr. 83. Cambrai. '72.324 fr. 53. Nanites.
67,230 Fr. 50. Puris.65.958 fr. 55. Rennes.58,

8,03 f. 60. Turin, 56,766 fr. 77. Le Mans, 50,
167 fr. 20. Toulouîse, 47,4S. 1fr. 20. Stramsbotrg
,693 fr. 30. Ami de la Religion de Qtuéiec.

U, L T .N ... .

, tllii.nrion -/a /ic.- u s/ragre nivrl..

-- Une p>rîdic/i de Lord .'plenhn -Ex-
trait dl Xi a' Scot an. -- L'oinionpu/igec

In /1 e . dun visite( de S. Jif.
l Ri ne ricrin CailOnadu.

Le tenmps d in ligne est passé. Clui de
l'an iexion ut est pas venu t ne parait pms de-

.ir venirîde sitt, ni in juge par 'aiatiie
des n niiexionist "s et le calne plat, qui a suc-
cédé à cette velléité d'agitalion que lu ini-
reste avait réveillc dans le<e-pvits. En vain
Snous prétons ireil le, nous n'entendous parler
ii de grandes demonstrations, ni d'assemlles

ioonstres. ni id renmaruabl e pan;.hlets, nii
d'éloquîîents ldiscours. La tribune est nuiete tt
la presse nu dt icrdsit. rici. La questioiî
pourtant semoblait di ed'un meitilleurs.r.

D'où int donc' . i'lle ia o:s plus reionné les
fibres pohiiiires ? Pourquoi les ponlioatois
n'ont-elles pas répondu à ces voix q'ii s'éle-
vaient de leur sein et qui les convieent au
fest in de Cnneim ? La rêponse est fcile a
trouver. Le peupl'a îipa<confianice hmau.i
qui se sont mis -à la tète de ce uvement. Il

ne eroit pas pimiu àla siicrité deSu/trä.tories
.I t tcouiètet è Ls ripuli.in ougrs, et de

jius.il pense qie le Iioment es'.Cn e pou plus
nualeliosi roui d.ciiat :er la soéparationi d'auvec

\nîleterre.A:"e suO bo;I sens, il i. co:piiris
q.a1irs avoir lîtt si lAgwetu ps pour obtenir

la rspousahit( iii i'i llu et a'hiilinistmrcti-
ve. le o rouir ernr lii-mèée après
avotir triomplié et rç*:li.se ses e ranices à ce
Jlet. et serai: ttie c à!i dle jeter là. comle

unit liii enfnt de sn ulet.ces îoei's i t ces
fibert s 1itiqules, cti lui ont voût é siUelîr.

sans et- rà à les ilis'r. >ur <orir:après
ne avenir L1 in'ertatli. d:litis le iuel il île sait pas

!a p îrt qui hiui est resorven. Lo Mr! dl la
T vusin i-deutua fruo:ds et là puotrsr-

vir de le"on à Io, eclu!ILIs. 4 tlauue
ta à y disinunitr, di mua veir

fraciaic;s quii a é.rit r menet ne e jy

penidanit lourtempi ~s ele' avait p.îameut aree
pendaet. ell ee a
trlilnautx. :eu:LtWcS 'riî3ivesc oni tes
.m: ratI't' îî-t'L cc u 1* el tFanutru' a' jour-

/ f.'.;çw. a c' r <s klI'/.'.i dire -aui

Avant li,:i ou ne retrouvera pis d:u ce
na%' de \ieC s dt.' ha tho e flraaie, que
des e"ions lit: érairs totés p-r tiupies hom-
uls ie 1,pourront miaintei. ("est uie vrita-

ime ngouieC L'U "ùi tu relèvera mi llée sfu niotcre

!ittératire.qui s'y écoule ceendau par toutes
les voie.' Les Canadien.r:muis sous l
rapport de la lanceeue, comiie sous celui de
indiulstrie ne seraieut pas pus hieureux que

les Louisianis après 'inie\ion. en irsenice
du génie, de Faciti-.itó etde l'es prit d'audace
qui caracirisent is aminérieaiis.

" Prenons patience.l. diseit les organes an-
uexionistes en auttendnt. Noire tenps vien-
dra et nous summes certains i n succs." Le

HNd se conîsol a rdes rgeurs de lattenteen
revenant sur les t ravauix de la tigne. Il col-
sidère que cette convention :t produit 1 tutiles

résultats et qu'ele a Uit sa part hUs lt propa.
gation des prilpsI Inmoratiqulies. N'a-t-ele
las en effet parlé du stl-ag tuir\erse, du
principe ilectif clans toute sa IIret et soi
extension la puis larzeo N v-ut-t-il pas éî é
question de l*eledcui d Conseil Légshuif et
même de celle du Gouterneur Général l est
vrai et comne eu vaque ses doctrine n'int
pas été semées dans le désr. voici' dit le He-
ra/d. que deux brainchus du la ligue, à ( des as-
semblées qui ont ei lieu à Brockcil/e et à

Yeuw D<d/i t. C. L.s23 et 2f. d- novembi'e
th-r ier, -:iennent d'adopter les résolutions sui-
vantes:

I © L'extension dii diroit du siiffrag6 A tous
les locataires dont les noms paraissrent sur les
listes le cotisstionu et qui cContribuent par le
iaiement des Taxes ait reveniu public."

2- UEteCtion par le peuple des trois brin-
ches de la l islature et tous les ofiiC;ers puî-
blics qui tirutît leurs salairc's de sources lo-
cales."

ceore en aide à ces nouveaux colon, en leur prospérer. Cet été 'lies se sont mises à ffire
procurunt les instruments nécessaires pour se dc la potas: e ; et avec ce revenu tles payent
mettre inmécldiatenent à la culture, car largeeneut tout.s les de leurs :lifn-
ces instruments sont d'un prix exorbitant dans chmenCts. Elles ont ma itenant à leur uosage
eus lieux. Sans ce secours, la colomie met- une chapele et un exceunt mouhin à farmne.
trait benucoup plus de temps à se cléve!opper. A la li'r Blam-he.townshi dc '1 pleton,

Ce qui n'est pas moins nécessaire, c'est Fé- il y a les mêmes avuotages. lo:e: terrs,. man-..
tablissementd'une école pourlins'.ruction de la hsàu farine et à scie, chapelle ct un granl
jeunesse, où celle-i ser:ut instrutue non seule- norînbre de lots à prcndre Ceux qui desiren
ment en sa ularglenais aussi en anglais ou en obtenir ds reuiscginents sur cesterres peu-
françois -;ce gmuserait dautant pis aisé quils reUt s'adresser a Pà ecn h du l3vlwn où on
parlent presque ions undais ou français. m . le leur doniera tous les details nécessaires.
burintendant qui se moetre si zélé pour l'édu- 1H. TiH. C...s.r PTRRE. (. M. J.

cation ne refusera pas de donnur à ces pau ----.--. _

-rcs Indiens leur part de Pllocation du gou- Le bon chaseur.
verncmîent. Conine pendant l'et, ils scront .
toujours trèsnombreux, eM que pendant l'hiver Un homme très-grave et très-flegmatique

r-me, il y aura un nombre considrablo de se dètermia portllant un jour à suivre à la
families,jl y aura toujours; assez d'enfants Pour chasse quelques persornes du sa connaissance;
occiuer au moins un malt re. il s'était fait uecmpugier d'un paltit garçoun

Je regrette, Monsieur PEditcur, qu'une pli- pour porter et charger s,îo fusil. On li assi-
me plus exercéeC que h mienne ne su tms ga son post e ; il s'y pla ça, sasit, mit ses lu-
ehargée du vous cornmuniquer ces dltails;ce- mittes, et tirantI i livre de sa pouhî', i! comn-
pendant je vous les fais parvenir, pourl qui ença sa lctre-uurs avoir recommandé au
vous en fassiez lusage que bo) vous Sm%- petit garçon de lavertir orsqn'iJ verrait nue
biera. pièce de gibier. ChIqtue ibis que le pbetit dr ûhe

J'oubliais de vous parler de deux établis- en apercevait une, il disail à cet houme : Mon-
sements Canadiens qui sont. por ailsi dir, sieur, enl voilà ilie." Mis kava nt que celui-ci
A la porte de Bytown: la Pécho et ha Rivière eût posé sou livre, tIl ses hii[ettes, ris .son

lahtnche. Ces établissements sont florissants, fusil, ce qu'il faisait trés-flegmatiqu 'met, lai
les terres y sont ionues et il y reste encore un bête disparnissait, et lectit ga rço u désolé lii
grand nombre de lots qui ne sont occupés disait: " Eh imais, mousieur, elic est partie.-

1 ar persoîim. A la Pêche, township de Moi amiié. lpondit grau"eicnt notre homme
Ma.shan, à 7 lieues de Bytown; il y a déjà j'en aurais liit autant à sa place."

100 5aiiilles Canadiennes qui commnencent .

3 Le rotrayclemendessalaires puayable<
aux pîremi iers dépar itemietits LIn gouvernimen2t t
et uneit réthietioui dans le nmu ia bru des onetiiion-
iaires. qui i les composent."'

4 1]La fixzt iout ;'e.r les iumicipiu ts loct-
les lii t alt conv'nle à payer à tots les
utineiers LIes lucalites, comt, district, ville ou
Bouirg."

5 = Une rédiction conve .ble tin le îîînm-i
Iro es juges .c cours stiprieurs et ldans
le tîmontuitî cli l'eurs salaires
6 L'aboliion du systèm ctui si comiii- 

Cué des délais et tehticaîtés légales et la
rétin des dlpens's légales générale-

nie .'

7. Luzlnjitiî'mi les cuirs d Doiti.ioii et la
subslit odun de com mismr's élus par le peu-.

11 pLur la collecti ldes petites dlettes.
SS ne miomi FJéérale eic toutes les Provini-

cesde l'amtuéerique dli1 tiordi et ui i rurocitè
.uste et liuorable avec tons les pays gi % vou-i
cront la artuer et ule trotect ion complète

cour tus les auttre.'
La itbauit ces resoitis te se croirait-on

pas i s un dé nouveaux états d., Liu:nliou
amncainiî ? Et dire -et Ce sont . luries di ti

Cui:ua, des Ligeurs qui en sotit read is là !
ILor iS'Lydeffluini iie s'est pas tromîp dans sa

prediction.
. 'rdî S lenhai a pré lit, il y a dix ails.

dit le .ova Sco/inn, pie ;i les Canads ttient c
jainuais perduts, que si le lieu Cm i attahait cettL'

uoble cvilnie à la mèae-ptietait jn:uis 1-
uenit bé. e t srit Louvrag dlui parti to-1

ry. Lor.I dSydnun se coiaisait en hti-c
""'s. Il s:iVait iue ce'tte loyait n rn'ite des

tories dus ls cLmses tuanut saur 'de lé-
goïsmue le plus complet. v'ytt l' '
queti, liti iii iuuct ji'Oý1%,-S plri\'e:'alit t ics o
Mices 't de é.ntlu na:z, t dcv itidraiemnt l s

g ' .s leS p% turulents C les ' dM ID eISt 1
times dit le p lys. :l y a dix ans., ces i ih-
vius si bi-en Payés et si exntrvag uminule ut o.i
;""i<i' cta;L'.t put à .fu.ller ou à pu tnJre ftete
piersoeul qui aar.et iu'Ž u' rime'r un r pro-

che c ' les innctres de Sa lamj ouet e-t
eu'er lasg 'sM d&s utortits loc:les. teust

les mc um ts des hlibéhraux pour iitrudolire Ili
rc'<p niai hte d:u:s hi gouivernuenut d.chu s,

rî prfi:r almini.:-t ra:n, et pour diuiit,'r
's iepenas etaient dênnsu commte ds cri

"oyantdèe et.eux qui sgü eesri;or-l
nie i istrai ités ietbllies et 'd1'ira ttres.l-

lc mLt iét*at dI euose en antaa iet d.s la
mye!u ceo<s, y adt :m.Dopnis br

il y aL en rechuiun omiétc thruis ls deix

pae. La ciform du coum'eeunt 'enial id
Du e Inouv1%eaul. r e>sont étéein-.

trduats. 'unut c lo: los rermtistt tdlmui-
daieuti fie.'t plus. at at'± 'c.ordé par le gonz-ivrnc.
uit'm impiîcriac.Le lpa'u'.'ir aL ebaitu. îl tuus.

S titi Lut .lu ces réturmiLs ont été
c.ees un pouvoir, pour eutolrer ct aris' • le

reires tani td Clu' î: h'Su'v'ruinute et pren Ir les
dî"Tcirs et les rcsp :is.ciuhtés lt cahitet. U-s1

'otie ott iL i. peuit.5 hdansi topp cositied o-"-
pas ce te-upso le dr(e i'uuic c 'i -t c
plus en pluiiblei ps.¡uà ce quiil se perde

ou t.aà-ut dans la chineur pour Iudnexion.
Regardez bien les deux talîcaux eu c oitru<-t

te. - n 18-1 les Tor:es étaient fous du loyait-
té etde dévtuement à la S 1Souîverain; e; [1181-9
ils demandint miue iouce llo conistitutiini,1

nuux haluaeme et protegée" et tiennento s,
assemblées aunnuexioini,tes et signent des dé-
charations di indmi>pemuhtnce."

Q"""icL u"trfous la umjoritt libérale diti
Canada oidu l - v'llc l.cusse .îaudu1

le rappCIeldut oI ereunrqli violait la cies-
titutiotrn, I t'tiecut dlta descitn
envers l tpoiine et l umvernimnut e S.

". il ;y a dix ans.
les 'ories m'out pias d'épa theto trot nsse et
tra grosaiér lpour insulter les gouvi',r..crs,

.mi foot leur devoir avec justice et impartiuh-
té. On les appelie des traitres à ' Angletirre. ,
Un jourial Tory du ces parag -s va mme jus-

cu'.rice dans une cde ses derrnres fcull's,.
di Secrétaire Coloial :
" Si c'est ce la sédition d'spérer que Lord

Grey sera bie'ntôt pendu, alors nuits La pré-
chonis.

" Ceci, ajoutc le Neovfl-Scolitn. peut-être titi
lu ngage trMs loy. auis si eest le cis, les

LibJr oux cnt été lhcrrillmiiieiit nitrcaitts p;c
le passé. Ces loyaux si consutant. pens:uiet,
il y a dix ans, <que c'était ctrés m'ciant le

lemam ,:r très respeltuueu ie t ht retntie
d'un offliciergi violuit les commandemts

de Sa ouverine nu :pti avait perdiuL con-
fiance(ILI dui pple. .u.ourdu ils trou t
tr loualde et très lirétiei d miusititer les
guverneurs et d'e s pérer v'ir pendr eLui des

uistres de i. Les Tories veir.it li
mrémoire ce :ir Charles MVletcuallCe ut du sir
Coun Campi, qui Cuot ful ux picd sl Ia
constitution et les droits popuhuires, ils ['culs-

sen L rry, l riin et Sir Joli1.tr-
voy, putrc ils Quit lui cou ance du la Sum-.

veraie ut duc peule. Le Gouvruriut quji
goeluverne conistitut-on ellemneut serua tocujotrs
hitt i 'unmic haine iî ext.inmgi ile tutr 2i .\l. les
Tories. Le mministro qui ac assez dIe formîet'u
pour résiste r aux vumes LI uneî fat'ionm Tory.
commuie de rais.uu, nm'rito cl'étre piendu.''

C'est. unîe ehuos'c assiczsuinguiliîér,a sujut <le
I u.mauixioni, qîue deu part et Jl'atutre, tiarmi mceuix

quimi sont "mi li.vseur dIu iutveumnt. comme r
tinr'mi ecux quisonit cotntre, oun para'cisso éguli-
mut satisfait du ton ut tdcs articles cIe hl
presse nightaise sur la q instion, Il toits ut
semblé à mîous cepiendatnt qu enti sommetit Pl'ct-
niion puîbliquei (ituant qu'tn pmeuit emi rroumve'r
l'uxpressîoni~t juuci · · danus lut pruese). tmutt

licat' deiLdémenut .cotîre. Dtu iotuveaîux jourt-
iiuîx ugluis 'lie tocus u:ots luts ut quci tr'ai-
ent 'eor'e le. aujet mucus conifurmtenit dats Cet-

te opiiitoi. •-.

"< Qui est-cre qjui amaît le Canadla, qçiuandi
nous l'tanons perd~lu, écrit uit ungîcais i lut Tr''-
/utne du New'-York ? Et seranîs-niouis fubreos por
nods.pr'oprues colomuîcs ou par lcuirs voi:,ils répi-
licîains~ à abatndonnier tics dIépendîuamnces eni
Amuéri pieu l Ceci réveille dans nocs cotrs ui

sen timlent bien d1ill'ortmt at bien plus! profiol
qu'aucu( rde ceux ep libîtteuitt tulis les Cmii's

du rocelic (l heoti.oimistes .le vois tprèis
qu'à mois qu' i'arnive ici qut hpi'evenu-

muait uim pe.ru, le (luua ne se d ébrrassera
Ipa de lait cdutiinatioi' Britaniulite sats ute

hutte saut inær utue. .Les vieux monulíis cotnduii
rouit mîoîmîs lio.tilmes d'tt avu lit mûue force
qui, nu ruo[ii, Soyez-n'i sûr.

Qui les Canalictls Ie se futssent ps illtictc.
Qu'ils ne s'i miagient it lei lote ça vieil-
dra à lu rui'0ivC, la Grtud.-Ureta;ne b:tido
tiera tulin setu h utt'ltiuret., culeure miii ts lutte se.ule

osi: ui volontuiremen t. à iunoims que ctt
eson migmentiutet sut rc et i dolnite plus

qlue sa coluu"ervatuoul à cet or runiliisatiable de
lt raue iîgsl:oiSc Retarquexz quu: ju ne parle
pas L ,doit" iti ii 1'expédi'tuec, munuis seulement
dle ce q1ue .je couis être ds liitsetdis cuela

comimum idevoir ; ,plisqu tije l's crois vrais,
il vlit uiii uuti dtiît .'it'u Sci'nt co i s.

i Les ioiveles ulit t:mtda. um utonnntes
(1tan1s toute (umeeptitn di mot. h. lit Lo dn

Brituinùr. C'est étoiant qiu'oîi pense s
de bmrassr miit ch c sont tlleg ne, umis 'est

cuore plus étomiiint que les homms vit
sois luitiouité augluise ti-ettettt liitiexioi
et que les autorités Il Cau:lat t'naient pas ur-
rêté tous ceux qui i t et lu itmalice u it C.
lie d'oi par'ler. Unnxion, 't vért ! g! st-
ce h que lt rébelionh, lc conspiraii à à do
vert, la t raiisonI t tisiUle. li guterre civile tmte-

thihdique ! Quiet sont LeVenliti ZiloIut'armée. lin
loliec et les daiistrats d Cuaaa ! I (tilt

eroire qut'ul ie sont plui, oim tq ou Ierintte
îles proposiuions par-illes. L'o'niuoi na+-n
pisarrèté l o. e's de ce mouvemttntouré

lit rn er' as..hillée cdre no trocipes ?Pour-
quoi ic su'' ad-on pas toits lqs 'ura. i I
<'ut itumucleuue du recouumuidertu l'i tnnexioni h

lLt ils veu lcu ngicr a e louis, c'ontîiiinue le

B'tmc. L"s neuiait Lssonit riheles
' iii cuiil t il : ue le e. mbr'u -'i t iti

eiirU. lnui' î' mluii hy érite gale mie
réeolte a linaiut crlen . L:t s'uulet' r'SOîIrî-e huma-

tiot'' et e tcc'uiv' liLour rA\ugeteirre ut Cire
dans luc'ivitu. tl a urmtu et Ii:utimulite île
l f- i te. '. . u auu' s d uist is nllfiou
ea Ca a. (oueutit. ces souies sr'n'-

'les rembouu's'' si ee nt'st par la souiverai-

t'i, ue nous i r'nuts d.'our de 't

vps,
·L 's p, .,iisI :, dit l

.Spr r'. d ît tq 'i!s ute lquils'tpo:ur'i ii'r
'ins 'einseiituîiwnt dl t.'A,)r 'terre. '1;utis

qui St-'e lui lotir l.muiir:a ecos'ulint?
QIl- sou Ils tr:ur's inrun i oums pour qie

'L'g uS tlL'acmpnltt scur tu isi'lemtn' of-
f h Ut-e g' u' puit pese'r à utbà tldoiuter

lu Zrand' et ioh!ue idée l.do Lord Duriutnî - :la

p'rpttuer et consolider l coiexion entre
feptiri et ses colni, linut d'enr aire le pims

brjl h!tut rnt''t de lt coturfînn a huîguîe t'
Slrtitei' victrit yt b'utt vomlr en cia-

1:1i el-mm pour révvelier lesse mnt
c' lovaité c t . tI ' s u At
umuits c'est ce qume ntui fit croire mitpa.
graiu quia c parduruiéreint dans le l.ii
lon Couur't Joa a, 'ortul de lt cour rituit
niiîu'. - Aienin suem'.ini' Anhu n'u ecore
v.Sitt le contmient Amériî'idit cette l!tile.

Personnue uticn pourrait l' vistor sous de mîeil-
lcuurs utispicues qiue i Ru Vitia. Sou

oLv ,ge <lu os uuuco'i'otej's c'n Amérique prodimi-
ritt d':uissi h'ortux résultuts tu suio '>yage
en lruculo. La Rciime a eunvie le visiter la

teliteirni1ée l'été procliiti. nIl te srimt
pas p lus dilliilte pour elle di travcrs'r ui,
et avec tn bon site-uer, Qtuébec n'est gerérî
plums loinI ue 'illi. u ' nd ' ite le Nui-
'e umi-utoide u'uî la ps u- uuomiut:unenu.s et de

sceites a oi'fnr amtu voyageulr quCi ni tirailplelent
le gr'ids unontts et l Inoblesatiii ui iSOn
luistiî:re est loui dl''re édémuie t'ié et. ei

thscuce de soiveirs histuriques et CL'bjcts
P'art est bini n ap'usée pu r la magiihen lC

le linature. l- -e onst coue ps umpossi ble
qu'avec es attratiouns dh lt aix,les hm b uits
loyaux de PAtmérique Britaumique titi Nord
soicit ionoiîrés quetîlute ljour par lt visite de
leur douveraie."

.Dans ilm courspon ce, dli e Coos-
Ville, N. Y , et insérée dums l//cenir du 29
novembitire, ou lit le pîssagît suiivat:t

'utaimti ut îîssi fc suavoi r si les . langes
R.e/igiuco oiut piis à su reprIher couicme é-
gu.r men'sronge, d'amvouir aflirmi uwie lat visite

d(LI pére Cliiiqujuy avait prouit ici, aux Eutts-
ttis, uIlit opuuvmnt unti-atnexioniist Iarmi

NOus Caitadius. tutntis qu'il ' c été niille-
nienut i juutttiu it iiiuiis à Ioy>

Nuitu iIious positivement îavoi' jamnis parli
die te '" mtouviteet ttîti -utittxicitste," cdt

us u 'ious à savoir, unous tiussi, si cette
noutvulle 1uté .truisiisrc dîttuuimreau de Il'Aic-
nir. ou bien si l Cunetu'uux tiouvelliste de PA-

s l'deTn'eit-toipsi pi Cohues Ville i uî-
piorficta timux Colaborai'utettrs lut îutuuuel le dle lui

C r:iRt iî f r''luu AcUToGRAlî.'ulu ''t soitex
cullenie .Itr( Etgn.

Le NWews, deu St. .liuuan, ud u 30) novetimro,
s'r'xprimeu t'omî utu sut u sitjt d~ lit priéfti-
ciumî tettr'e cl I tord JElgun mu x évcues ctho-
lItunesu et dlu burut qute l'.//ccenir' ut votculue'r-
dliter ài cu propuos :

" Crauigtunt que qutelques inmis do nous loc-
tocurs nut .soiet scîts 1' itinpre'ssuuon tqu'ilI y au
quu'lqîuu v'ér'ité tî:mus l'at'uancé dle I"1V'nir', notus
lit mencut'ionnon.us dlo.ns 'espéanice que tutus les
gents bit penmsanuts eni ureou:vrout à l'instmît.
lut lhitsseté et labsturdlité. Nous t'auvithus pas
inttentionu tIc mnits y arr'fter, et umtous 'emn par'-
lonts utm inutet. rqume ptour lu moittîit'oxpruimi'r
lerrmellutmen.t combilepî uicils désappuvicotis lt

conidmîte ris direnteurts tic l'./Jiru, dle quti
imots auttendiious, cer'ctieîmt, twe oppostiou
hiimiiite [/'air] tip go'uvernemumulu , tmais qute
louis tue pohuvomns tapp[rouver q umid ils ont re-
cours ài dets moiyuns an. Ssi inidiuïS, our t'soulte-
mir c:ette oppotsitiou.-A quîoi l'./f.'nirl va-t-il
avoir recoturs enlsuite."'

Il eûtél. hllonouuble pouir le Wi'n. u, [e ly.
raidd lu Aon/rdal G-zette, etc., d .ijuger hu lir..
f(uterie de '(1 c'i' comu l jugéu le

News.".Ge .ll!nîtrcal G1.:ou t sur' out. avec
tu itt soiLit c(le bome li otu lek up'ursplieniCité,

:ttrait pu s exempter d udesesutilre, eintme
il u ltit, :tuis tuu liugc si sal qulle nous e
pou'ots Py suivro. CuL élemuiit fui est pro-

pre et nous Py laissons s'y délecter.

(E'.ctrait du Mitiienr Canadcien.)

A liiiR v1 E lD hU S'T1E A M E IL C'../X/I)4

Lu sit n'r Cancdî, uprti dte Livcerpo sa-
me10di, lu 17 ito'., est ariiv à iliia je

Los îoelhIes poIitigties nprtes pnr ce
stume si'0ot s:uis imlipirtance ; tmuis hes nti

velles commciales soit t cette iis t'ès impo--..
tuîes ; le coo a uciencore iatuss Ct les cieiols

aîughum 5sontit plu hulits qut'is l'ont été
lote mpls.

-ru~un .:.-bLes miivcles de Constmutinople
i lr. Neov., dis.-ut mqu'une fluotto tCrais

était à 't l'Or aits la iie A i .atteuîrlut1
l' rrivée , u colurrier, portîuur le li tru'poItuuse ti
Czair nu jii et. de la. ccutuiiine ation dcl / fer¿i
i//;itl. Si lut rpouus 'est pit l:vorable, la

iîllt um'arlli't dc suife 'vers CottLimtiole.
nuss.:.- p''stenc cudo li lutte utgc

aux I.lartillees ut luuite o 'cuti e.st c jt
flt[c Irçauis ut protulit qteblulite seîsatio

uimslttil ttijl ---- l ieu Iuiu tIe lllssiu 'a-
rait irés tué -o lIut il altilt le détisivde dis
AnibrliS et d'es luytis.

Fit cNc.-. I. I ires, le ue:ulu î uluire

A tuiériaii, i elu tue eutr't'r evect le ' Si-
d'nt il c l .l ép i lquiCIit l "ru t'ist,. l' niijs..

truc lri' re un ce moment unue tdr:' pour
l'< us5 oi, tuais o.serv' lit siloc'--e t'' atl

sut'th' lî:l-e it'ld mir u ent'uru lti Pra ireet
lis 'tat-Iai s iusujet le li LIIcndtite( de l'ex-

mu uuuu:u e. -llisieuris iunu'vclles cotuîtittn-
tions et f ut-5e itini"avi:mt enli'u à A\rd,

'u ''u aîti'ntl'it c'haqjue jour de' uveî'ules.
uiresse d.'ud' u :lKsue!h ai s's comlpa-

'.rues. écrit à )rson viout dl'é:re publid'. Ellie
'st conuie uve cuthCL:sim et eu termes

n.om.--Le Ppe était attniid ude jour en
jiur. L-s trupes espgnoles, maintenaut à

Roie, otut't rcçi todre de i tournîu'mî'r ci Espt-
.re.-Ctte noiuvelui ai été utu'e à h'las-

sumilblée n9atinle l dcmu mi-, lerier.
ncç."-' ut disput entre I'u'empereur de

MTa roc et les Fr mçiS devint de 1p!s au tipis
grac. Le consul Frauçais à Migrulr ut été

ignomtii'euemnt traité, et uie r't'e frani-
çais t utété iivoy dc sui te i scn s cours.
Il est touit. îit'rohlub utuce cette a aire hinia par
le boiburdiemicnt le ItTaiger.

ASSEMBL 1 LE-GTSLAT[ VE
F P A'N C A TS E.

Renvoi dlu projet f< .111. d: Farloax(u Cm i
d' Etart.

Un journal pirisieun, 'Ii S novembre, fatit
les r' xions suivaatsur le remoi amu Cou-
seil d'Eit dliiproj dlue lui st' Pluruction

Ptubliqu l tdont tnus par v dredi driier
"Nous avious trop préstdiéiluetiment de

iguité il' hAcssublée et du Pedlunion de la ut-
jtrité. C< te dignité a éti ab.tissée,ctte tl

on a été ro i ue : 307 voix conit re 303 out d-
icidé 'lite le liroict diloii sur la libert éle 'eu-

segicgtmeunt serait re'y' at conseil dAEat.

Qute la respius [ili té dh 'e lit si gravt et ties

c qu en'éttces incalculables qu'il peut aîvoir

retobtne sur ct x qui tutt utul h'triste ecit-
m ego duc hflller !

tIl e fmit. pas nus le dissimtuler.l vote d(l
ce soir i'est pus seulemeit tut actd d'stih-
t C! coîr' lt loi pr'sentée par Mi. de llu.:

eist unie céclui ratm i oiic guerrc ne t'onîîtr<efaih edei'
'cuseigimeiiic'ut,outr lu lii'rié d iutilles,

contre lu liberté tics ttonrmr its, itr lt

liertéd cseuicte. Q:unidl cuos avots oit-
due, ,31 . Puiri t, doit la parol a tcili une I

fllutce tconsidértuble sur les résoltions, declai
rer tque dans le cals de reuvoi il se contetmt-
rait d présuut er qutebues meess urget
cuntre les insti/u/eurs priPi lr e p1ur tIOl

tin du cer//fen/tindes, tut le m ue a putr-

ititue t cluni(Ijl que c'était là l'étroite lumtsut-

ru où se borntrnient les ftmIs lu *s he
r le Osi hunîîîî'table quii eIrver tit les gcu" t"i

ludictis qu'en itmumo temps le Con)l 'ýiI

loti. 't'sprit ZC'. eoz conn, se chargerut
d'excutur à loisir les il'i ts prétetio '

rieales et ti.-uivems*iiies t projet d(I oloi.

C'est dis e seus qu lut Mutgu, tii liti

bit daise, t ulié ses suiffrg' s; c' ail" d'

sus Iue les d ébris diu pt iti u a/ionti ri-

cièis p r ue uCommune hatine de h ghsiO
avec le c-o ini me. lut jeté ut' lihuletit tîuLOs

I urne. Vilà le igu oui le gil mde'cur

s sutt hssés r'nd rces esprits lîtmuts t
clécis, tckujoutrs Iprês fà sort ir d'urm'u dihîeulté
par uitn jiuruet, espratu se sutiVer le l
clisciussiîont et ila rettv'oytmt i luitni délui inudltur-
inimé, et lou mnt cette tiPblsse pr lu . uli
fin.tionud ui satcl'ucurtre cnliouva mt ii

ru. Fut.il jouter,-in is niouîs imots cOro

à it pas lu oir ,--i e.queitluis entlu lti ,

ltr dépit Uonmtre lut loi, umu'liraic égu 't e-
ilé ai vertige et sacrifié, pour faireo 'ct< wie tut

proju.et. quu tut r'calso pacs tus lurst' deisir5 l'ta-
vnir dm t'hult Iliber'té et hPiintér'è dlus àâmes l"

Aini, p1cm suite <lut vote île lu chcn'b'ic frane-

ç;u use, sont c taeitnus iiuléiuniment:
.. .Le mnopttîjole dle lPtuiversitéê



MELANGES RELIGIEUX.

2 z . Li proseription dlordrcrus ruligio0
dats Pus lgtutl.;

3 0 .'us cot)lditiis humiliantes de nombre,
de csgucd'allirliantionm c, hiiii osées aux

p s sMi:laires iai lus ordouinimets dU

4 o .L'mpossibilit tpour les coninitics

dl'accorder une subentiu aux établissuuenîts

paritiopers;. ..
S * . ;Lxigeice dLes grades deulicencié et

<le b;ltlilr, à tous lus degrés de l'eniseigue-
mnttSUIO le bout:plIisir duConseil d LU-

( Les écoles norma11les primaires quii oit

enltl tut l s stituteutrs conitaux. dut

la eruc est infectee..
Le provjet du loi du <l- de F(l o1x n die-

troisatit pas le sbstóneic universitaire ; mais il

le mnodi liait de uanière à fitire espétrer d 'un
voir diparaîr les prîeiauxItt iiuntits.

Par exemplu, le projet opéurait. liu t grandes
réforues

1 z . Les odonnances ; du 382 8étaient abro-

gées ;
g20; ..

*1 ' . T~C gicrtijiccalit/erein ir pls 
3 L .tes pFids s"'unnlueits étaient afhi.l-

chiss -1oràpui 01

.. vLsgadsobhti-cspu os

éttiettl nt tia dottntés
5 n . Lscongrcpuot re/igieuses se voyaient
adxises mu droit otniim;

(i d .u inOmibilit dus istituturs prianti-
res était abolie ;
70. Les écoles nornales primaires disparais-

saient.
80. Le ntonopole de (l Université était run-

verse. .
Pour jeter plus de liiimière sr ce sije

Ious publierons aussitô :iîe possile petsem-
le de! la legisîition uiiversindr.ie, qu it c' nI iti
sa trai irop votetr à l'ox'cration des aiLis dui
la Ol egiou ut luS amis (le lub Lierte.

C'est avec plaisir que je3 vous dolnna ce
rens Oieent, biua qitil nie paraise à peu

près inutile, icar il est diiciile(le croire qIe
les eosotgs qt a pour buitt de coîtsttter,

puiissnt trotur lu lnoini dre crédit prni le-3
cuatholilue-s et mêm parmîti les protestants du
pays.

" '.ai Phoinneur d'êtr'e.
" Monsieutr,

< Voir tres- bt. serviteur,

'' îSecrétairec."
J Jos. CAucuos, 1'cuyer,

Rudacttr du Jownn de Qué/ec."
V pour les auttres é ir/ucs lu Bus-Canada;

vo là pour h calouit ic dos organes de la dû.
inigogric. Pour teiir contre ui e délintJ ion

zu ssi ptsat e et venait d'uin ptreilien,
q(u restet-il à iire a P.enir et à soit

Srere déînn rtgue et lmnturt, si ce l'est
de 011o101- leuoCllMloule titre de h : E 11.hante 11u-

torite' à hlulttle ils doivenit cette od iotse ua-
lommtii e.

Il li;tdraiit uIe le goutverneir' ltît bica moims
utullbguet., bn rituiis dotó dle jugmt

tt I i l 'no 'st 'trellement, lur alr, par tntm

de Lum.rei'he num55ii ntoct<id àrée su comp1 rouwittre
persn'~ttnlemiet e compromîaottre cette Itise

toulu in tiinlu à luquelit il com01preindrait
g -ail devnit idnti r i f rait'il. n u:ttre
stuppouser, ce qui est unsbe. gu î'i igtore
les 1h(stins di peup' ttC UnCtdai ut l'g-
mie de lannexion.

Pourquoi, huis le distri t de Québe, par
exmiple, cunuger le clergé à cOibai tirec iuti

COR R SOXD)AN{CE.

(E.rtrwit dut .Tour'na lidt Quii'>c. .il . tu'; t,, . .U . .1

On lit d-iuts '.enir tuu nuun e : Jtn uule tuts jeunesvlIrinus <i i . nir

IlL 'aIlici d'tir supmnt qi : /ordn / /soudoyN par d-s îrte uutî(urus iti poni-
"'-/a in'a jnwies uurtit à I'éruict i/'e .rlvousuetise-r uuils lu soient p r les ctthoh

polr dit)-ctnder di nrden' de po/ir un <luIs.)mitsu tout l tuerg Ctnul m -sur tou< les
h <n,;linan initre Irs ar'.cis. Lui tutas, uti etctqu'let e- qtil ft itpour le

u-t-il ézrit autre ilo ' (tuisl li i ei suus b / iendiu p utle-i l ist liit d ttu' tri-t. îunti
titi d-t dematd îles et'i'r'tutr ?ii u at-.il p-us to. ct serAit iip il, mialmus ttu ums

" demutd dilitploytr su iiu-uce et ult' uelcqus tts tns ttldm t mil: actes de dé-
< du clrgé coitr il mînu < muniit aunexiciiste t voe.t dl t ru Ca:atliu', qu n10s u-
a-t-il éitiix aiutu -s vs es' pies ipueilvut lien fl'utIlre ciugorr,misqu'i ts

\u.ts dn l'.ir1e-nir. 'rnI léinuugine te pourront jumuais cuer îaux yeux du puu-
le Mlverpersistnt dans le itets , au ph'.

d - ivunl (s isrespère' ntdconsidérer le \'Ciilcz incitirlist'ce' <t:us oe-oc jiournal
uv-ei t ni a lu iuus lait uir les Ca- ierut uu nvous nivoi i ntie le'tro que

ttumu<us-ra'aicus et son adIuinistnitio, e-t i- J'ai r' 'l ud ds pus resntalles citoyeuis
lever- mit tl-i:g ntul :t mtoralegu'il s'est dc 'uuinska. Le voici
cultunisci suit' l lpeln à brute n dvumucut mamornskt maintient ttuuus st)[ rl

et de sacrifies .Mintnt la leutre tlb par sus titiés.s-s stuscriitos publiques.

aflirmtiietnt ul vit- i"té erite par lt tuerner- st noble et suint orguetil dais le soutiet uidu

génerl Sut Gradur I 'vé%gue îl ml réal. ' l'église, pr yt-r tutiisns d'écals. et surî-
umit éti égalemnt dr'ssée à tous ls oCvé- Autt titi s se gtut eux éluan pur la société
ues du C und, et cîsitéqiiunnut à Sa trà- ' de Colotism uî.

e - d\1uwe<igneuur luhergue dt (Qiébe,ou à " A h! lai smi de coh>uisuion t connis-
loPlnsei-ign't- uP:mi rutr dl di ics. " soo-vtus ela C'et utne scié lu-s comés

QIuitd iut juirnal se du uttn se à cotrdire "dekutnturaka et de det.omposéte euv-
lui [ui on une awrnt.ot d'lui tutre jouiral, ' rou 1100 tcunnit'ls li tête desquels s'est

e'elst qu'il s'est mis e-n couinieiiitiot ave couraguscient mis ntre clergé : elle so-

les persiniess Jui pcuvtîIctl idIlonnr parc'illeu a î- " iéi. (uit tbhaque nemIlbre ue lett prten
tuisttoi. Mais il 11uarait que coa:liclt pas " e à lis id trois lots dicu terre, esu.torg m e

suflipaut tour l'rre'ir -et soi inoble lrr u ttpar des rpglemtets sges ut calultés oiur t-

coumnti-, 1Alwo/cr ; il uint que le journal ' voriser le pJauivr'e, an(lits le but dc(lu inier d us

qlii cont reditc deehi ru [inir ses resigni'etts" étu liîsseents deputs le hic~ St.Jeanîl .uluià
dos persotnnes îvérb'les titi tî accutsées Cleueutimy.

d'étre paries à l itrisuaatin suposée. Pour Il Notre digne ami. M. 1-éburi, cîtr de St.
lP./ureir il lIuut so-ir des u s et :ls conva- "< Paste st. le principal gent des ttionnti-t

ntuncecs, il thtiquea ls persotes qui désirent ' rs ut du gouver-ninent Co bw 1r't ru a

le plus se tenir en dehors des littes de lui pres- ' pusé i umois du piietemps, av'e -0 ra-

se. consentont à se poser en aceurs sui' tutu uilleurs. a baàttr la foret et à lpépuer ht

tléâtre où il leur répilgn e ufigurer. C'- " terre ipour.t semnce... u beu. pendai
puIilt. afin d'l'vcr utii enemis du clr- "cet d uespae de temp in u d lh asez

gé Poubre même d'îun prtextc pour persuué- dte terre pour recevoir 200 Hinits du seueî-
r'ut tins leu oini'use culumnie, le rédacteur ce... et purc te muoye, lus dpnss de ce

su eht di Jolurna1dS'es1t idressé te t tin ut u remies traitux ot été à Piastat xeonvets
eerétil-e de l'arihuveh, chue ls ter ues" pur lm s rec'es.

svants: Chaque issocié lait' 2-5s tous les six ois

SQuiébce, 1or décembre 1S1.. podat eiq ais : Is les 'yrus e-t les
« Monsieur, jeunesuglns vont gagner leurs luu par leur

vo tus trooz suns doute étrnges les " 1rr travail. Chaqure lot sera le - Ir-

rosions que vuAis vous adresser <t qjute je ponts sur 30. ave ute iise pourrecevoir

vous prie cie vouloir soututtettre Nos Seinuirs ljeuniue itage, et tillce eîuîiti"itlut
ha év'qucs. Elles tme sut ucra-éré-s ar le d du d rrieement. Ait bout de 5 ais les
dési - d- coU uitre li Véritéf et dil l fire e i- " lots setroit tirés titi sort, vériile loterie

Atr t ue ; et t cnsil ru i cit siilrc Lpour " ioù his patlis. les utmas pourront revenir i
les justiier. dvutsi.s is leirs nouvelles paroisses, et u

Sa g:à-cl Mosignu'r I rh que'de t "ii chucun gageru iplus quIe s- mise :ui jeu.
Quub' oi sa G randeur iseignui dmti "' i puisque la sotiété s'tst vietedt' avec lu cu-

nlistruttur le l-rcidIotlilcs outi-bs à une veme nti' pour tc ps pruredre les l ets du

époque qul'nlu reçt di t goeitcii'trn-gené- mauvaises to es.

riut it u tuni ides membles du guvr '. -Le sc's u t etrteprisu si dipirmse-'

menti ou dut tontutetie >trersonne sodi clulipurt ' iiiut iconduite plunr os euras, tu iitmailute-

dui gouverneur g"itral, soit de ceîle dce son
dmist rattinuntilettuIre dns ultui'llue nto vt-

érumblt s Ev-riées seraint pris d'entgagir le
clergétii lumye du1 admIut dus, dcirco-
laires oi autreiintt, à rteltr lu muemtt
(le ltnexi t I tuur est-il promiis cu retour
qu'un leur remuira le,; bts ds leuntes !

<'Je stuis mousieur, tcul.,
"1 .tîsîîir C. tudt<s,

1i. du io t d" ,Qubec."

Vici iC réponse qu't a biu voulu Mire à
ht leur ittu nilons uvos n'e, e muuati, à
M. le scréltiru le ' Archerh':l

"l(M Qutee, I cléemlbe 1819.
Monsieir,

't haé ros à voit lettrd ie cejour ni
hnneur'de vous mnmer dI l. . t1l d Nos"

Seignenrs l'archtevóuite -dut Quebet i 'év'-
t*iUt dut Syd ,i qn'il l un itai ut t lit uitn-
lic proposition(u ua ltutparit l tSoui lxelltnce le

goutve'ur-gnéral. m i'uini des mIltmbres
de so adminîiistrIaion, pour ls e' r à ar-

riêtrci, par mamlements, iure sou autre-
enliit, le mouvement de l'annexion, ett qu'il

n leutt rust veiui. i unn époque quln-
que,U di luttmIc soitc, ni oWrd, iui prume-
de les iiens des Jésuites eutre les

tmiis du er"é.

"''tutî euînsidérè comm'tîe ce-rtin.usaz-vo/.l'iusqjue
tinos j'ie genus trouvent ciéja e termî du

Sillts t'rop lolg ? s voudrient tirer it sort
"duanus trois atus:t e'st que -cs acti: co!os

otîycz-Vou s.Oint trouvéi à utie tecui tl ti
climial: c(tlitl dt 1mss nit i u i'.r, e-t.t.,
t-tufi in.ne îrî'ie trrre proim de mti née, sui

vait. moi i ètrce le builoumrd ie l <titIu l-
" té unetne ; et que cu's jeunco'es gents

"p'sent déjà à asu mriur' et à conduiceltlî.h-s

'pols ,s loin d otIts vieilles1 terrus isées et.
Seaihetttes.

" oila il e ti' ce que-. nor lso-
Sciété tide lu icuku t uî i du Satgteniay, cliriigéu
par tut inittistr clu lut. treligioti, notre t ami

1'1. ntt .t .. t s r1 u 5os 'auges dle 1'.ldir que
votsivez si bien n ptiss, laut re .join t .l'

ilpîtlaut l'ut/e/-s deus Suisse' 'isoient titills tIC'
croire Mu l. liébirt soit lu sul pretre Cnt-

dhn lim trv'ill à 'itablissiiiint de ton-
ups,j vous citrni l omls ch IoM . :-

cui. hicuctheu Isthiard, L-blottd, .\iîtet, .omu-

D)îîiîurî, Duîguay, Rliti',Dorutionu C wontt, D)ui

3cirnskau etc etc., tuute yait dirigé, et souit-

tenluu dleurs mai iussacerdules l' îmilliers de
ntols comptliotes, qui se sondgé s ls
townlships1 depîtu is ut nitI.,

Oui. joines' ge(s de P -nir, pendant qte
vous jutez hl bouc à la face deys rprêtres, avec

une aticlaua et uin cynisic ijti tdiiic les'pioj-
lestanIts amm, voilà.ce rju font ce pirce...

s avez et ah làclhut d'acuîser Turs chefs
cl'étrc opposé., à la coloqisatiou.ct peudant <ue
cetto itlanau calomije coulait de vos ainams s'a-
criléges,ucs vénérables Etiâques pourvoyaient
nec qucpLs moins dc 20 memubresdelur clerg'é
accoipaguiassenit le pauvre coluuin.Ce et le fhr-
tifli.sseut au mailleit( d ses éîreuives,en it.isaint

sais esse cuer dans soi ctr le iUraUm s-
lutaire cde cette rligion sainte do[it vous avez

abandonné la pratique aprè cn avoir oubihe
les pîrécepîtes. Petdant que vous aconsez le
clergé cu vîouloirc tenir le peuple drats lizgno-

ance,--savez-vous ce que fhit oc cerIl ? Il
couvre son pays de collges et dc manousiis
d'éductation où toutes les sciences sont ens"-
gnéeu gratisà plus du 3000 jeunes Cudtceus
le's iiix sexes: tuîaidisque vous <lites au, pro-

.tscî, lui seuls vous aplaudissut aujuir-
d'hti,que le clergé catlholi:c est l'eni 1ipus'
u iroiinu' dgu isé de réduccütiw< tPi Canada.....

pas moins de 60 d Uses prêtr's se duvout
dat-- les c lléges. les -sminnires et- l.é sutr s
maisons d'dutationu- à ré audre la seice et
ucht grttis, prmi le peuipie Caniaien !

Voilà equ rticvouis figiz ignorer; jemtis
gris de PA enir ; mtmis voilà c que le peuple
voit LU ses yeux; vaia ce q(îîu le pcuplu comt-
preiuil, et voilà pourquoi C . méie peiple
VOUS rlepouiss ut Cvous i"pre'i a rd'hli i

cimt ViLes et làcies caomiiateurs. Voilà
pouiîrquoi l! peoiple ne Vit pi11.s duvotre fit 's
te et ienteur ei...... voilà pourquoi ail-
jourd'hui vous tic coiptez prtux esque pi us vos

r1artus lecteurs ute pami ceux qui 'oiit garlé
(p10 les nou deCatadh ns et dle calhliques---

Oi. le vus lol s, car je le sais, ce sont ecux
a tti lutcatolicismu, avec ses doctrints, ses
sutes Ipratiques et suri sublime et pui

s nutL'tîI póSttt t rtp, qli vous soluiuett....
ce sontc exdout les aeurs tic virut lIs ai

mot Mugi ue et patriotique du Caiahe..
vo sontc --xq qit veut inci!er l-s.ntru a-

tric ce itut suas tachec. uo du Canadien.
qui di tout a e-Cnu qui <a pus tut perulu....
ce< sOnt e:. en(1it in mot, rqpi.veulent. éhan-

lari lt[ iiu'Ni[ti h'ir beau iota d(l CaGtaiin
pourte. h d Aqmicai, qm so:iuemuci:iut tu-

juitrd'hm P l.lvea'
CA1PU\SARD CATIoLIQUE.

spm civles et E:n s Divers.

cTuTI ou Dl'n Ac As.-.On lit (lans it's
jur'iux de Liindes: iL'etelidue tLile dcies

chelrins de f:r de la Grudc-Urtagne et d'Ir-
land s'élevait; le 30 juin 18t, à 5,47 mil!es

u qt, (2,300 lies eClviron de Frne.)
l DraIt LTe eicer se:esre de ne année,

la nomibre totail de voygurs sur lesrImîi:i de
f[r des trois royatîtos a été de 28 mîilioriii61,
89. '

Penduirut la mêmètne période, le nombre foutul
les persounues tuées sur es rail-was ta nété ut

de 9j, dot iD seulert i l u péi ird dcs mi-
detus ilnirevus, et les 79 autres par itluir léuti rit ô
otr défutl le prêcutionIi. Du e ilrnier clhif-

fri-e se trouent. cenpris2. uIndiidu us eui sta u-
n ai: t tu se pqromeîniet r les c'ls rr-cs aul
itomet où dies nouvois y ir'utiet-

"ut tanombre tal d- bs:s, tdurant le mu ic

pr2mii er senme.s idle JS-9, n'a été que td 75.
dont 19 par aidUIns imprévus et 35 p! rmàiite
ou tuci e réitution. -

" Un seul il, hîvidlu s'est stui nri se preipi-
mtit sur les rails aait lîuilme-flî uoù titi train îupî-
suiju."

-ur nios t.x AM tRum--Siui près de

5000 grts urts dle hiu Grane.ret.-
tgti pu.tr î'etttr eut Amtîér'iqu. ettcu< m.uît
IS3,2338:! seiont u-is auxi Et:-inis et

set ulvmeit t IL.075 dancs I clonics 'anglaises.
S.- r satCentl du cus uttigtrantlt uitunut irlati-
dais.

no-rATIONS D'OXuarD ETrCT 1Bitîton;.-Les
clotautios u Puniver-it cd'Oxfori en A me'
terre s'élèveut à £120.000 imr mi. Ct-lice~de
Cumbltriige à £ 10,0100. oUitre tueela Ptutuniver-
.ité et es coleluges d'Ofidrd ont lé patriug

le 163 lé tlices.dtot t lt alutr tnuetill et
du £L£138,000. Ceut sous le ptroluitagC do Caui-

btr stt at tiottmbro Le 3 u13 et rapparet
£3903 irui; un.

uX. mu·rnotDtI'iseuu.-I iViienct duuri-
ver à \Washuittgtot t duutîtin de. utribu

d'ls Osages. pour réchnur, auprts de leltur
!nu-autl pore (le praésdenl. I 'iteuticnt clu e:r-
taine' cnv1t1s n îututres. lui n'ottt pas
ét r éiii ntL Usrvs. .- s tc tCli

:e - p 2opoit.cette umaliks
s t le soual : I ,-Cluevaanîu ßhmea. l'A itte-de-

Guere, 'Hutu- Eli'né. l.i-Duisetir-DP-
lieat, CiL Lu -F'bicatt-d--Coutux. Li tu-
bit .Iuî'ls urIepru' tetu lha itei utett îmeu t à
goiur te cuitrns mill.'s àl'u:tî'st dle Saunt- Liuis.

bu1:1re< amr -s . n u.-.

Le révcre i htard .i. Ozaieit', d Tim h
oi e e Stuen-hiru. in Atu!nteru-e rit le

20 de c- m suo ipere, M. con il iul
LE SOUVer.r.ss tlt JucD Crunn.-Nus Onuut, îes Llands aut CâM, qu'une uîunue

soim<tu-s atoritus à dir, nouu ianonicc le Pi- d terre ci. 'd lécu es rogno u dits Victorr
/olt de o umatin. que les tutinvcl lois de ju.l Ki 'u, puegro.senr remargr.aliu itumpor

Voiatur< înt étre lrolam cetets et te suttuite tt de u'iinsey. iantée enuière par le lecteur
et qu'hels Viennent eut opération ansie cours de sa purisse, a rnduit lut a nbre imuene de

de ce tmois, muais paLis avant le 2L du courant. centtililgu-six ialt(Les, dotît oi sed:x d'une

Lu r-ouî'uui Rec1rEon-GuixnAL.-Llioni g-osseti orduiue.
M. Taché été assermeté cotei recevr- -Le juriaiL d1L S'ille ratpne qu'ue ftlit

t'ira l itt le-eu bitte-t, ttudi ldertii-r. ue lb: "n0, eut usmt, utn :iguille
cm:m-nuls oe rushm nut L'rt. ATxi tvîu;nu.-Notîap. luins le poc ai tune si gratd' îrofondeur ' ehe

rt itt s tc.t plisirque lus 'illicults qui s'.. ipatuîru c.mllt 'e ent, ut qie ls e'lrmni n s uu

tlt oievévs e'tri les direcuteuts di lt r-mi- pu'e prveni i loxmire cependant, lui but

patin de ce chemin et lues r'nsrtrters M de uele t-mpts, la .ume ne reseîutanl là,
Black et Wood soit enfin complètment ar- tI d.Joulcuir, reprit ,es tranuxic'uiu huelttIs, et pendan:t

rutautges. Ces aruers prnntlu c iuinte- quinze ans elli le pensa plus a <u ' sonhanc

ment 'toses'ioIl du cheii ici- à Su. la- blessure. Cepedat elle pruouvait île loii tut loin
etilhCLut qtIIque jtrs le mtitront dle no0.. n lrdoue lu'anste bras. etirme nt e
va en actiité. Cuir les h·bditans de cette îleiangosse su tgues à l'épaule. qu'il t'i

partic du pays ont beafuup si ert dlipis née aire il appelr un tdeem-i Airé an
que le chemuin ne iairche us et ils senten't c"x Imé1 e de î' doul-", i et <l.'-
iiutiitenant lt n'sitó <'es immniswan.. ma a p-ueni'r tue lgère ini in et en r ciA

tages le cette route en fr ; nous apIinoCnis à s. grande urpuus, ii n qlui -av'it I m ,

aussi lu- les contrats p la cMoti uliiunuationddin dle tàmuus a parorir '1epace quit s-
elu'in iidle St. LIuthe à lut igne Provin- jaitre le poucedel I 'épaule.

-m! sot colis et iue les trvaIl-ux von t :ru - - --- .----~
cuimlmens dle suite. Aussitôt qu'une se- Ex ':talts de cx
lion uiti chemiiihiii sert. fi ite. les chatrs avence-
rout luusaiti d'accunoder lu eomtc ce A TSAiso.-Le son joyeux dins greloits c'

tlultouru e:: de Îeil itr lus tracutx des cons.- clcheuttes uts onutu nt si undi que le-s
tLrtus. triueanIs avaient rellauéle-ouceitss à r'es-

CoNrV: oin uru i.-Tl est iuestin diéà 1l élut tuot ssez do neig: lor su serv'it
d trois enndidats o'r repIréseter ce comi eommudeinl t, des voitutres d'hiver; usie:

à lut le' dl . Dly. CI -oni t ni. LlIoyd. re s ot-il-' iemtpresses cum mte ude
et veldc deux rndnts du cmtié ut M. A - iuscie du prale no uas. '.ne tsmmes

cutîd ocat des Tros-Pinrs. La coes- unui pleinhiver ctin trois jours, car le tomps
atii soa. dit une feuill de Quénce, entre est 0VeItuI Irs-Irtid. LeSt. itais, le Jupm0 s

M.\L Lloyd et Iylekl. qui cit le plus de Curtier et- lu Ric/ sitiout rves n u jort à
t cuc s di tre lus. ' pl'ils sotnt lu comti. iti ; t. ils urutmrtir'onit d.utinii luu iuu uentur'

On no dit p s à quel purti poitiqtu ils uppa a 10heurcs pou'r leur dnuier voyug';les situni
tien n'n t. bouts trater'irs le)nute uI et Lui pe uie font

-Nuits apprer.nsnusi que Ilthoniildu M. entreleust raversus régirs,:lussi lnet mls
Cao tas vservu sne meiodcns 'rur.'nutIti educ,- n s' et puis, i ts ser'nt envofs i h-t.

seil legi-lai ba:ns siét tuu caiet . ¡iuttrtiris d'hivr deuain oa près din.La

' tt-tdLa bi- plu ' des st'eames entre MLtIré;i et Qué-
utèque lii t irloInvI1t'iti'iu ée-rutl io li h' dut bec stît Ou live'rnem-tenitt t; le Queenu est paruti

uiG ut du arl e meuni " ltu oujt' es u Frntoe r es deux hu es p u r Sore u vec deux her-
lunuueetiuî pi.or bauxiitt ourles doituqu gran e s àu sut r-emoirqtue. Lt' Johi Minan est uattun-ai uterenuuîJ.1 Adolphe .lei cuiugqu ; il dl ce stir e u ébue et c-e serti sanits dute soiU

ill'it tutinouvel appel àåILaI 1betaltó duIgouvne- esi e lée OSCL= AU
i a1 î, , durtnier' î-ovar.

i u t t a nIti i ris . i i c s d a r t d in h :t i ', hu t n i t io n e t r l s die u t

pix viennent d'étue- renuis a àugentd onomre .illes a culé uu' aieU'e p li. letmps
b Piliot htjue a l'ris pourt re îld l.r rs a à i. , .- a-o ttilttitti1 t101t11

:ariaui t:vue mont co<ne les tris premtieresa-
de ,titiit ,i'u tmiunuit diu ios, m:s lai. tetmnératutre sétamnt

et t'le ne pou ent tre ruieux piîes qu t da- tnîdou e. ht-ssuitxus du Li 'd'Min'
les mtains de eli qui 'nul le pr nj trchi uil it s

duinin liet.doiti. J a1r, scur i èli- 1, et Io Fidc-m est pardticd Otre port pourdu montluet ilti i. Dutres sequceus e man- Suet le ±/in usi uîî'Io d Im'ais ils ont

lo nsIu t I di ' nu vmr encol'a re n' ou s ep i o ns ' té assa illis eutnro tt tpar ine ' mp te de ven

t t e i t i t it l ts l u t l i i i i t-t t i t e tî n t :'e It e t d d n ' q u i e s ua it s e i ip r i k; le it - p r n u ' r

NLt cl aePs dans larleire moire essóttçzi.,o nrPris par les glaces a ótù foreó de0 reluchier à. 'le suibu -iue ur lu miîistre laugms, u ousanr us niil - turnu. c u e.

.1 'i a i it dr iiiu n nît e p tu .li r o l e s l u u nu: P s .-- N u s .«u î m s fài ht

obsruionts qiue cvum'au 01vz soumises sur I 'l'ut urendie pir le d Ge de Torot' , que le.:
i ii d'en.ltcuir lus ulies dI'ltiftmo jqi uviem arra ntsreltfbs aux postes

unissent luFruutei la popui lationtii î Canad l sero ar as l(110t i utssi.tt quu le putblie
royez. mnsieu, que je priag à etLard lit Césirait et l'attendait, vû qtue la lé-ia-ltture

Ioutues vos svmr>:uhi- et uae jv ssmu u'ec dltt Noutu' rsius k nt uls ncore pass&

kuos e q'ul erodo A / ur lereniramuen do mse. Commeempreit-css-'imemuu touu's lîts iou'tts qui mec seronu t îe ti i- r u ci- Itb t'ttiit jite.Cîtii'
üy deries de' <cnribeà à ce prucieux r' tt.'' lht la'gistlt îru u Nouuiveauruaswic clit t--

S t -t l t ttivutV iittt tre Illé- sebl eru 1l-' binut t, il est à i'sp rr quc le é dlhti

j aux ' l iin Be ui . e <a t- i u it tilts tr pt ue sera p is Ig . )es c (u eis si r- s ue cette

unis, t laiss i'o oris ut hutitIl r Ne w0k le 3 i , bit unjf de é l-ut clési x aupri-
tio'cuibuit àIto-c tc iiî''r'eiteà 'uj uti'i 'lt.</e. etut'étuablir 11tu a uxtix ii[lu'unle do six sous jutînnovembre,à ibl e-l.acrvecà vapeur Ub1/eced. ettr. L ovreetCndo emtn

Le lls uum m que d itE uL'o lettre Le t ueun t e C c t ai e miettra
Homtuaigue son utCle e cqualite lmédeanacht ou étcunî ibstulcu à Cuu

uthr.é. ('1rN le surintendaut du h'î'uetion pouri

le Bas-Caada, à transporté son borcatu dius
lu asppartementsqu'occuptt ci-dcvant lellrccŽ

vur-général, clas Paile sise ain sud-ouest do
'avant-cour de la riaison clu gduveriiemenr,

sur l i-tc de Notre- ame
IuPloi gnement d[t bureau de Potcation

da celui do Paxócutif, nous avons raisot da
eroiru q ue ls tul niitré-s; po déli.
d'lite réflirtCe, Iro' t mitieti lU hfiité 'ptirc --
nitr toutes leurs dernand1sL directemeut au

'suritnteudanit die f'édtuction à M ontréat,

L t Her,,ld nos upprndl que le 15 (t con-
rant, M. Wiliam Laiicast.r, de la Ctc t.

Charles, seigIenturic cie Vaudrcuil, a'cc son
frére et deux tneveiux, tat allés à la chass

e be un itncaiut, à cune des Isles dlI LLac
les Deux-.iontagnes, furent surpris snr i'ean
par ute bt ri it peu orageu c. Persotn
<i'etru x n'etait ttertoutumé nnci maniemîent

i e:î îct ui it et un instant rempli d'eni'.
Aor<. W. Iatnastr, voulant iompê-her·de

,.r.. à emin, ossava de débarquer et renot
mtndt aux attres d'on faure autant et deI, s:î
le r tuits apr'ès le rebord, mais e-n vnittuante ft.

auterm soi prejet, lu ctIot chaira. toarna sur
uite précipita rttutfind de i'eau d'où il ut r'-

vintl s. Lres ttres réusiront n t oinius
avec bauucotp de dilfiult à se tenir uprs '0

canot, (tc sanlut point nger, en tittentt
qu'un brave habiitat du nm ide Lacomlr.,
Vi t les aver.---Le cotid de Williau Lan-

etastur in' pis út rtonv . Les inícrmations
u ce SI't :lo'ent utre doinnt s à sont <rure .;-
sepli uctuer. Côte St. Charles Point à
C'uasanl, où [Ie rsotmnse généreue se'a

lu iilt. Le dîf'iutt avait perdu cenIx do-idt dU
L main drit. 1Ie.

Aminanueri cevar..--L Anletrre et l's
lt.iL miiii , %ont se trouver fhee au iee sur 'i-ilahen

gi joint IVsdeux Amfl "ri ue.l'An eterre loccupIIe
It- positot imnportameA côtï de' lhimtigiie

lu uor* ci Ic terr'utitre de Butli'ze t. ni 1.1 i nudaitîlu
le \.la:n. sur la aitie dle Hndritums. et plus a

su:< l le îîaule M\(osîîutities et le prt de San-
J<ani (loît le nomu u été chut en celui de n.

T'wn) à Iettrté de la rivier' par ltiueile o<
décharge lu raWni la d Nicaratguut ;lh p' sîl
lt ce deriie' lui est cotntestéu paîr l'E-at idle

Niicara
4

a, duînî les E;uî-rUnis se dlIaren't: l's
irou'telers. Cetix-ti. île 'lur côé,ivie

d'ilr'r de ene Hotilndi'urs i'.Le et le por;r
de Tire tlt:iii le goIl' <le Fcnseca, à-pu-pr's

Stiimi-itan t entr ces deux points, n111is duit
I <li raclitilu. ette aeg.iisition, ia va

comi <iger encore l q uiesuioi dci .icarguîa. eit
elikJii'tliiiet aiitlnuonce duus la circulaire sivan-

e, dre<séee à tous les agents diplomfai<ues
I'm erine -eptra r .1. Squier repréreitiuit

des Liat- n;". qui-l'a nóégociéeen ótilemI uîttiîs
lue lu tri t litt' ue e .. et . N' arag
à une compie amériiie ldroit ou''r lun

cani delun à re océn àtraves smt terri-
ltuirec.

Léoni dleNiu:i t'uzut-. .20 s'utub' SiO
lndeul .- i Phonneur de vocul smie

queTile d(e Tigre, dans le golfe de Foaseca a
ui L:edèe aux t d3s-Uis dl PAmri ue <lu
Nord. par ia R11épublique de Honduras, par une

utvemtiol cochie entre les deux Rópuliques
in aL ,ilalt lu t s it n con situtionî ll c-t

lie. etr suit'. il e sera pris sous poui pses-uon

e port-uxsui les r'glements de Iile tes
'teint cn evi utI' jus lu'à Iouîîvel ordre.

la i m itd j llm - u .ter n eles
lit ont. 'nl . dans ls îLs et suri les i onui'

oredetaesd; limursdes iiéwsqui nc
louit per<: trtt p d voir tvent iindlTierenc

:OIu mur' tendalt à uïlecter lordre uctuel

Je suits, immsi ur, etc.,
<0 E. Geo. SQuîmac

( m. )
Piaue d eurisces dj Wta.

NuIs N'a s i<'fréqueimtnnt n b Paniention sur cet
-lierl i it- 110ii iuS ,unta îii-s M-11,uî i a £u , i. 1:1t

t'uru iVie qi'<<iuit-tu uu-i a t îi iè lut i iu e ,a <'du
iu le. N ous tus ons in lOccas:on d'ê [ re'-t i t ioi o de sts c:tl*r s

du eu- b.înne sur quel s un ide ils ams:t s éu l .. s
tii"ut t ts iue lui «nt nisi i ii uic - rères de la i ress',,

-il uuyant t. rtt< ecux ttié-lies lt-s zSuliutuircu - î-uY-tnu tuis

te ch rcher ets ren s eu re i s olitda r ier ru-
co rt-- N avous trop d coueualn Cil M. ta ie, i'-
" c nit' tr coir equ'ilnulisso donner4 a tri-iomi-
u util. eu t t uur, Ditn ot'. li a t i rt- rci it-. 'eini

uv- It- c it;i oiit'<' tiilsotit'tt'iuux'. Le- uuirntîelli
ca 11a-A0 t ec qu'il anne,au re une Moute de ceri-

tias incn t h n. 'Nousui et-odrions ci dantt i
lu-'? ce re c iuisse iwin's gurir di· la emmup-

<,i ll i, t !iuîu' vute.!- ;iit îi'-I eu t'rat< e rutemuenut

Ce-i tu o deA uiéet ptr:sqiue tout lei mjude est.ui-
a a rm i u i Pr-qu 'i est l n i eut -avoir ci s sui-

l t', u I itnUIo Pmuis il de q"e piiei s" L,
i fl. "ii pu r 'r s t i "j-tiis" i" bisaat is d <u(V ce pré-

S, ns' i-nut i W'stiuu 'i' anuti Butuon, Jani. 2 is8.
A venvuàe .ui antréia par W iLymnuie t Ci., et par1-"lC <rt ""Ci'., rueS.[ail ;;aus"i îpar Amued Stu-

e Ct :>. . Lynnu et CiP. lace d'ArItes.
Ma<ntui, lit i Detin-cct re iS819.

NCissA Nci:s.
En ceute vile,l l er du courîant . la Dutmit de

M. De>slue lBtel <it ua m s tit mondite cute fille.
A St. .\hutthhis, lu 18 tilt.,lia Dame cde Char-

lus Du Sahitburryv, Eer., a muis au imoude un

C t ti-le-tiec. seconde hIle di f'eu Ber-
nariidiî Luen.uîire St. G-tertu:ini éi'r., toasdleux
du cette vile.

Eui c'lo v-i, saei e er dIc contiri
i 1rès une lngue matlaudio, Djamte Marie--Auré..

lie-A îzlüc lboutt'ois, ép ouse do John. MoLrley,
er.. ageu cIe ~ ans et mois.

Eni iette ville, le 30 tult., Daime A nn Ctoppel,

épus u I. 'Pis. '. eler. agée cde .. S ns.
.Dinauo1e, ain M0arie For-get tit Des-

;o i, lposu de M. Att. nussoni, commtîer,.
canît de bois, agée de 36 apis.
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AU PRIX 00UTANT!!!
TuN FONDS DE HARDES FAITES DE $65,000.

licln de semblable encore n'a été offert au punne,

E Sossigné voulant se préparer à recevoir un grand a:ssortimienit de .

HARDES FAITES ET DE MA.CIIANDISES SECHES

au printemps prochain, désire vendic1re tout le fonds actuel de sou établissement tii

PRIX COUTANT POUR-, ARGENT CONTANT,

à commencer du PREMIER décembre prochamn et durant tout ce lois.
Il foirnira des preuves coivainicantes que ses efxets serout vendus au prix coutiut.

après ce premier décembre.
Les personnes sont spécialement priées de visiter les effets quand mime elles ino voui-

iraient pas acheter. On leur montrera les marchandises, persuadés qu'elles achèteront

lorsqu'elles les auroit examiuiècs.
LOUIS PLAMONDON.

ENSEGNE DU CASTOR.

Montréal, le 27 novembre 1849.

ATTENTION
Ou imprime à ce Bucreau:

Adresses,
Etiquci tes,
Billets d'luvitati on,
Lettres funeraires
Et JOBS de toutes

S'adresser à
JOSEPTI RITET.

ISpt nec rdes Mêainces Religieux, ru e
SMnt. Derii près de ptEvècl.
Montréal, 1speaci 819

BUSTE DE
mlGR*q. DE MOÎTR.EAL.

T E Socssigié.acquèreur liduiste de M'ioii-
I seigneur de Mo tréal. sculpté ar Mi .

Chls. Bullet. prévient les nombreux miei-
bres du clergé. et mres persotnes. qui cc
-cit retenu des exempc1 laires, cu'il est prét à
'-s livrer.

Ce Bcustc est de grinîdeur naturelle et à
:it l'admiration des Connaisseurs par sa les-

ecmblance nar-fuuite.
Ausi, cactues ie la Ste. Vierge dle dirlé-

rentes grandeiurs depuis 5 pieds jusqu'à 6 pou-
%es pour Eglises, Chapelles, maisons; Bu]3cstes
-I peit de Monseigneur et de M. Chiiniquy,
tc., etc.

P. E. PICAULT.
Coin des rues Notre-Dame et Bon-$ecocurs.
.Montréal, 23 Octobre 1S4-9.

E SOUSSIGNÉ avertit le public iqu'il à
i jappointé M. Jos. rcAu, M.archand Gro-

- r.PuacTAcQUEs CARTIER. iget pour la

te ds Eaux de PLATAGENETOÙ il vaura
uý(jjou!rs Line grande quan111ité tde ces Eaux

reciches, s~iin connes uI puillic.
CHARLES LAIIOCQUE .//gcnt.

Montréal, 26 octobre 18.9.

BONS PROVINCIAUX.
OicE DE IxsPECTEURI-GENERL.

Mointréal, 29 octobre 1849.
USQiJU nouvel Avis, les DEBENTURES du Gou.

vernmtcnnt pour £5 et £2 10 chaque, qui soit échues
avec droit à douze par mois d'intérêt, seront rache-

-cis aux Oilces des Banques de Montrél et de PAmé-
-:lue Britannique du Nordettde leurs différemes branches
d ans la Province.

(Signé,) F. HINCKS.
linsp. Gén.

E SOUSSIGNE a l'honneur clinuforminer
les Messieurs du Clergé et le Publie-
.iWil reçoit enc c raomaont iune addition

ronsidérable et très variée aux articles qu'il a

à on imains et qui consistent en ornements
di'Eglisebronzes, étofibs d'or. soie, argent etc.

Tout ce qui est c ntsuge pour les fidariues. bu-
:ries, cire blanche et jaune, cierges de toutes

proportions, vins ce messe cde h ameilleure
qualité, encens dit gomne oliberiniaumi, huile à
curipe sont en venat à des prix oiudérés.

Les avances libérales qu'il a rçutes des pire-
niières mccisons d'Europe mettent le soussigné
- mesure d'offirir a ceux qui désireraient fhiire
-nir des ojets étrangers tout ce qui pourrait

-;r convenir.

Ji-. Roy.
Montréal 27 septembre 184r).

lABLISSEMNTNDEREL]EURIE
Coin des Rues JYotre-Dame et St. Vincent

E Scuigné. nonr satisfaire Patiente le ses
o:nobreux amis, vient de rouvrir son

A TELIER DE RELIURE
a l'endruit ci-dessus désigné, où il est mainter.ant
!,rôt à recevoir toutes les coiiandes :lans sa

bcranche qu'un voudra bien lui corfer. Il apportera
: ses oiuvraguoes une attention et une exactitude
Ii lui m riteront Pencouragement public.

M. Z. C. aura toujours en maiis toutes les
cîornitures pour Ecoles, tellesque Livres, Papier,

-:re, Plumes, etc. etc. elc.
Z. CHAPEFL E AU.

Montréal, 2 niai 1849.

Aux Coinnissaires dI cole.

1 ESSIEURS les' conmissaire se procinre-
S rani. poir une école modèle, un lnstilt-

i,'uur, quiu peut prendre un engagement présente-
Sc-tci à cummencer <u premiiier jnaur . Sepite-ri-
.,.è prchul:di. S'adresser à MYessi:e Durocher,

r'ère et curé, à BelSil.
1N. 13. Le salaire demandé ne sera Ilue raison-

-1hLIle et mcîoléré..
B3elmil, 2 jniller1S49.

REGISTRES DE PAROISSEe
L Soussig;é i lreparé une quantité lu REGISTR ES
pour les Paroises,de lit - re i i lombres de fcuillti s,

qu' senidra i des ir.x t-us modérés, et dunt il garantit
la soliditéde la reliùre, étant reliés avec le, ieilleurs
matériaux et par un (:s meilleurs ouvricrs lu Canada.
Il se chargera de les fLires coter et p.cinaiher.

J.-B3TE. ROL, LAND.
16 Novembre 14-19.

('ow1 (es rucs

NO fRE-DAME ET ST. VINCENT.

A V.-. PiTIT de nouvcacu ses pratliqumes que tont
soni établ issemcent est réuni dans ce nou-

veau lord et ux'd a tout à-cu aandnané son an
cen maain de àrueI Vmeet vis-a-vis hi

Place Jacque- qiuarier.
Il aiend inecnmment par les prachains ani-

vce'un RICI-H A--ORZTl.MENT ie MON-
TRES, BIJOUTERIES, articles de goût etc.
etc.

Montréal, 26 nai.

DES SOURDS-\IUETS.
EPUIS que la Lécisliuire cessa, il y a 13
ans, d'encourager l'u-ole u-des Soiurdls.cîutus.

5i habilement enue par NI. R,.to iDnald, tics
les vrcie ami.; dcD l'imaiunite Lt-déploraieni c sort
de ce., infortunés, privés d hie:u l.s dIe lntrue-

ion-Ma~in lorsq ue les deniir- r'eucsmms-onl
vien anii nOiner a i publici quie oz:e - /s S'res

esi C'anadla éctienlt lais4ts dais I*cl'li oic
regretta à bouc droit cet e nthie qui contrastaic
si étrangement aveu. le vif intérêt lpi cport'nt
aux Slour'ds- etc-js iois les cvenent( de
PEuroue et celui des Enatis-Uit. culan cmlio-
rer le ort de tant d'infortuniés., Mr. Il Mortrénl
n'écoutant quo son ardente charité, sans scours
pèciiiiaires, nais avec l'espoir tc-thtenip pluis frd
l'ai-le ie la Igislstur'. euti le g'anéreucse pensée
d'ouvrir en Ncveimbhre dernier 'tune école de
Sourds-Muiets Jont la directioni ft confiée à M.
Lagorc.-Cî. Prétre avec ' rssisrace hl.Reeves

S.-Mue, offre mîcintenant ie udonner l'instruction
Lra1tis à tous les S.-clu tsdigens de la Pc cviict.
Il ie sera exigél de ceux qui inu eniubles de payer
que deuix scexlincgs et demi par mois.-iDans la
vue d'encournger Pécole les families offrent de
perisionner quelques S -liiets pîour la nîmuiJiique

somme de4 Poistres par mois par élèvey om;.ris
le hIanchisscaLc deleur li'cge.-L)anis le cas oùI les
pareils préféreraieioiirni - eux nuémes les niiincns
il a été pris des arranigermeii avec ruine personne
qui préparera leur nourriture et les logera pour
4 scielings par mois.-Ceux dont les parens sont
pau.res ou q(ui eraient trop àgés pour apprendre
à lire et à écrr, pourraie'nit au uiuoins recevoir,
s'ils sont incelligens, linstruction religceuse par
le laiag des sigies, eii. ailcns l'cspacre de .ix
mois. L'école est située au piedi u ouraint, il uie
Dufresne, prés de l'embarcalère de Steambchoacs
de Longueuil
Vendredi le 7 Septe n bre.

ES Sossignés vieniient de recevoi et
offrent mainten:uit en -r-muto, fne coleUe-

îînon consid ér -le le L[V Rl ES propres à
étre donnés EN PRIX, ou à ormer UNE BIl-
BLTOTHÈQUE DE PAI.OlSS E, parruci les-
quels se trouvent les ouvrages suivants :
Bibliotlhèqtie dc la jeunesse chrétienne, in- 8

Do do do inî-12
Do do do i.-1S
Do des Ecules chrétiennes iii-12

Gymnase moral, in- 12
BlhIiothérqucceI pieuse, formats in-12,

grand in-32, et iix-36
DU les pctit- enfians ini-32
Do des enfanil pirux. in-:32
Do Je lenifarce chrétienne, ii-I

Do lorale et Littércire, ii-12
Do Instrucive ui nmisantu, in-
Do Catholique de i.ille, in-[S

Etc., etc., etc.
- AUSSI: -

Un assortuaent irès varié Je LIVRE DE
PRIES avec relieîres ordicaires et uires.

aLe tou' à des prx exrêémemént réJits.
LA REàMISE DES DROITS EST'ACCOR-

DEE AUX ACIETEURS.
E. R. FA BR E et Cie.

Rue St. Viiicent, No. 3,
21 mai 131-9.

BuREU1u DES TERIES DE LA CUcoNNE.
Muntreal S Septembre, IS49.

VIS ctii pr le prèscl ionné, que les lTr-
re., de la Couronne <Ii-trs specifiées sii-

Itees, dans le coié d'Ottawm. dans le as-Can-
tum!u. sieront, à riciptercdu VINC'T' DEILM ..N\l E
OCTOB-E, proincai, a vcudre aux condiiolis

énccîmics dans lavis piubliu sous la date dul]
Dit MA.rs 18-1-9, et a u prix ieci ioumîé ci-bs.
pir l.A gent Locral, JoHNi L àc, à 'Ite dis

Alluineles, auquel l'i devrc -dre'r.
rix le viiie :.-Trois t'helitis l'Atre.

Toiwnship de Chirelbr.
Rig 1er, Lois A, i1 9, Il à 22, contenant

depuis 68 à 161 nres.
S2in:e, Lt- A à 1), 1 22, 27 à 52 couteini t

depuis 38 171I uic-es.
Aisi le ré-sidu d(e la partie non, ou 86 acres
d-s ous divises Nos. 23 à 26.

S oie. Luts A, 13, C, 1 à -4-S, cotieuInatic
duliîcis q3 à 14-i- ceres.
4-mue, Loi-, S à 46, contenant elpuiiiis 47 à

a 59 erc's.
"e 5mnce, Lots 44- à 50, contenant depuis 50 à

114. ere.'
ce 6me, Lors 27 à 50, contenant depuis 51 à

158 cieros.
7ime, Lots I à 50, cemenant depuis 6 à

100 acres.
Towmship de Shren.

liang ler, Lots 1 à 27, contenant depuis 10i à
1-1.2 acres.

2ume, Lots 34- et 35,. dans P Esi, 50 acres
ebaque.

"l Lot 36 à 50, contenant depiiuis 100 à
260 arrres.

Rang 3mue, Lois 53 à 6S, onienant depuis SO
122 acres

4mne, Lous 52 à 56, 69 à 79, contenant
depuis -16 à 247 ncr.re4.

" 5me, Lots 1 à 56, contenant depne:cý 100 à
194 acres.

Siie. Lots 1 a 6,14 à 5C), contenant 100
acres chaque : 7 a 13 conitniu inconnu.

Tccaship de Walricm.
augii A Lots i3. 1 à S, ,onictcint cidpuis 11 à

200 acres.
] er. Lois i à 18, 23 à 11, Lomcuenîant depuis

4:3 à 144-Ii es.
S me, rots 1 a 50, contnant depuis 52 à

162 aires.
i Su e, Loti 1 à 49 do. 100 à 162 necres.

10 sept.

BUREAU DES TERRS DE LA cUcuONNE.

.U1onutréal. 3 (!Oút 181.9
L es iidivilus, qui ont dos hutus de terres,

soit com:cconl)ci-..oinnare nr hi Oiu cme
leurs l tcaes héritiers cu scubiuts. e ri:i n'ol
pas enco 1re eu leurs peiu'ntes, sont par le présent
r.o:ifücs rue cofrmemcnt à lai e. laiuise -le

PAtie des terres, icass <lans in derniðie :sSion Je
lI liérisita-lre, tutiles terres, dont oeitroi dounaic
droit à îles lioicrai.r-, lesu's iihoniornir seraien:
cmcaint- uiti -luis oue 5,cr rlesquelles il y a encore à
remplir <lec conditiion.s d'eclis-ent, u dont
.'exécuttion îles ionditions d'établi-se cient rest'
à tre pru. ée, sernt confisuées et repri4es, à
moins que telIs honoraires ce soment duemncc'nct

ayes, et (ule teiles conditions d'établissement
le soient rempflies, et qu[le 'exécui de celCls.

ci ne soient prouvées à la aticf4ivioncild ur ..
vernernent, le T RENTI[ ME jour de MAI Ïle
Patinée 1851. Le, honoraires dcvroui être payé,
et la preuve de l'exéecuinn des ucnd:<tins -ls -

tablissemencîts devra é:rue filée Jans le Bureau du
Comniisaiire ries Terres de la Couronie.

Alotréal, 7aouct 18-19.

BUIEA.U DES TERRES DE LA COUIRONNE.
Montréal, 18 Inot i S4-9.

L a pli à SosN EXCELLENCE 1.E CoI.U'ER-
NPURC0,NCRA L ile nommer :
.JonN LyNocu, écuyer, lie lisle des Ailîi-

melies, agit apour la Vunte des Terres le la
Coirouune dans les Tcowv'nishiips de Chwchester,
Siceen, Wah1um111 et dilas la ite Isle , 1'. g'nce de

celle dernière étmnt vaeicte par suite de la ré-
signaction cl Frcaçis X:tvier Bastion, écuiyr.

FRAtçois XA viER BAsTrEN, écuVer, île l'lile
dcc Culuimet, Agent pour la Vente des Terres de

la Cnouroninc<e dans la dite Isle, n-ui lieu et plce
c W alter ladford. écuyer, qui a ré,igne celte

partie de .on gence.

Montréal, 21 naoût 1849.

DEPARTEMENT DES TERRiS DE A .. co NNE.
Montréa, 3 aût 159.

VTS lPUBi3.IC est par ep1rsenti nlîcó üux
2 clui s nt cin lettes s u cit i pur des Terres di

Cl'rg ui autres terres Publiiues, nue s'ils ne
plyent ai noins un des vcremients dus avec i.1-

eéê udans le cours e sicccx mîois a comcpte'r de ce
loir, leuirs lerres sont calors reprucis-s eilises en
v'enite pciIiublule -cnformcclédmient iauxl ioi cîitiionrs dIe
P'Acte 12 Vic. clh. I.

Et avis est dc lu is dlonné à e.u qîuii dive'nt
pcour dles terres pubcilquces cri gécn.mrci, que suuivantc
lus dIispi ticcns cli clii Ari'e, le uns iterres sernti

suiijettes à être ru.priscs et nt'er'tes eru veule, s'is
ict iccyemnt <'hau îu.ecuanne ciiumoicîs un îles ver'-

cseiQinen cqcî}is, aivec intcli.

AUX F~ABliQUE~S.
v~aerme uic becu ilénitier en perr' et

~ calus lcŽ gonurd gcchlique.--Les conîdition
sc-ronit trèaa-luii es-S'adremussier à

a .1. B3. Ti HOM AS-
Ccoin dles rumes Donrechester et Ste. El izcubeth.,

c'lurntrécil;2 nmai 1849.

College de j3ytownu.

E COL LEG E 1)E BYTO WN s-'uiivrira de
¿niiOuveciu le DiX-NICUF SEPTIcMlRE.

Cuete ccamisoi embrasse ce qui est gén-ra-
lencient enxseignòî danis les auctres 'oIllégi's. Oui-
Ire le latinC et les auctres tudesclassi ies.
L'étu ide dt fcrançis et t il'iglis soigne tout
pca rtiilièrsenicist. Les parents ont. à ilpourvoir
à li noiiurit dii-e lu leurns Cic hitsqui, trois fRis

lu jour, curoit mie demi hcreirepourprend ru
iur repas dins île rsp.eccbles maisons heli-

ie mi hoc ; le reste du tem ps s e psse aii col-
é ge.

Le pi ix dle lit résidencesus-ulsignoo linsi
due de lécolue est le £1. par. nu paycble

d'avnee ii inoins par qcualier.
Bytown, . septeicibre 18-9.

ANALYSE
Drs

FAUX MlNERALES DU PROVIDENCE

A ST.1H-YACNTME,

EAUX FROIDES - 17= FAl ENUFIT.
Cese cnx contiennent les pric'i pes suivlants:

PRINCIPES GAZEUX.

Acide Carbon iqe (dissout et)n nti)
Protenrhcrc d'iyr gxie (cn abondance)

PRINCIPES SAtJN'.

hcirucre de Slicn (ei lcoincane)
Sul chnte Ie Scuii1lc (ni pilete (ilcîici:é)
Biuirbonaue Je Soude (biase du Sdu-Water)

assez abcndant.
Chloriure do chaux (en abnc e)

Cllor ie tincgnsie (cil lpliie quauniité)
Sulphiiate L elagniésie itssez abondnt).

EFFETS THlElAPi-:tTIQI' S ET PlYSi-

RALES DE PROVIDENCE.
Nours vons vu par l'analys Je ces eil

qu'elos renfermnit lisieucrs eis neutfs à ise
de soiude, ce mxacnIiésie et de hix unis aux scilv,

clOrydriqies, erhcniip:es ei slphi riques: ddplus
qu1e ces enit enaiient en iso!ior. i:ne assez

gr:cnle quantité di eiderè crhi e très piis-nn
et qui ngit encore iiiiiii iempérant et is-
pais'ilodiqlce. Cet acile les rendceiole elicc's
dans coriiinesal'criions ner-eises del' estomni,

iii iil inl , dapi ln ii!gie dans les vomiîis
sem1enit< evu chrz les fenuues enintrbes.

Les clhlorcres le 'odiilii, les SilIaIes deI
sccde c les carboniates de cette bsetiu que Conti-

entc ces ea i uIs leur idou ent dles pr-criiès ci-
tihlriquiti es très puissanies et bien Jémontres ;
onine Ponit procvé ce ni ncbreus-s expérincce,

laites à iet eégard l:de pui)cs 2es sels jouissent de
propriété purgatives à fortes doses bien connue-

en iouIt le mnonde.
l.i ont encore uitic propriét ébien (le ie l'if].

tcitioi îles 1prsonnces qui flont l'icsage ie ce,
einix, c'est leur vertu liiiripirilitiquie, qui les reud
très mvantagensuis les fferiiiins d ll'appareil
îcriiaire et scurti'îut dlacis les dl-ions ,le ila cra-
velle. Les ulus lorimès pair i'cti.l. îîrique oni
dissolts ; les uiriies cievieinleiti alciniie, ; d'n-
-ldes qu'elles étaienit paravani.

Les chlorirosi de chaux que ces eaux coniticn-
neni. leur donnent l't-l'et le nicitraliser le- aidi-
tés dle Fl'stoine qui siont si fiéugcneicies chez le

y3spepiquies et autres personnes itl'ei'tées le ia-
ladies organiques, le 'e visrèr'. L'un se troi-
vera bien de Pluîsacge (le ces eaux dans les diar-
ciées -hrcniqes, mcéie de celles qui sout coui-

pl:iuées d'ilcéraion des instestins.
L''înî nue dira qui <p eiuîes imois del eccn eimploi

i baini c.. cchains aîgIssenti cm ilIoniques ci sé-
.huifs suivanani epace le temps q hleI. persu es

y lemieurent ei ils sont cmplyés clans un grand
nioiibreideclas, teli que dans les douleurs artic'u-
Iaires, le rhuiatisme et la gotte. On cen retire le
bons elets Iidan slesyl't'ioiis srophleuises, le ri-
chiiismlle.la cllarose .dans les :11Ecliois niervciuses,
l'hystérie, l'épileisiel'hypocondnrie daniis les dotu-
luirs itèrines, dans Phypertrophie le Pl'utrui,

dans li cdysménorhéc., la stérilité, les louletirs le
remns, etc.

.'iutilité de ces lains es en iueplqu sortn uvi-
cdrite dlacs le iraiiieiiient prev if des hlcrmi-
tés et pour cnc'scliler ili gu-risn obienue ucîr les
ncyc'icIs lmécicuiiqies. Enitfinils i.,sont i'iin grand
*eo(icrs o î-cuoimcitimlre la coistittioi lyipitli-
que des ecfcs i les diveisies acidellns dépeln-
-lcits d'une aitié lo'ie oui générae.

Ml1ODE .D'ADMINISTR ATION DES EAUX
D iPROVIDENCE E' SA DOSE.

Ceite oien se prend sit pure, soit mêlée à otii-
lie isn, sot oiîbinéeI liiuv, n lciit io iii

sirop quelunuc, selon le goût des inidividIis,.
1.i -lose cet ld'ine à deux Ihuîciei lies par jour

-c'ominie purgative et priise par tnibleir avan le re-
pns. Ac plis pLtiite iose elle cigii concine dliurmti-

rp<c-, dmtapihr>ré ltjiqu et s tomnet'h <ie.

GE RISON.

Depiuis goc ces eaux sonit connues, M. .T. iL.
Saninetic, Mccrchand à Si. i lyniniihe, a fii

uusige dle ces eauix îîîîur une dyspepsic chiroiqujce
etmii en cest bien gcu éui.

M. Josephi Gnavcillie, père, souîff'nit d'un graunil
aalde têcu dclepuis pin dc~îe qjuinze jurs ;l i eni

hoi à ulîusieîurs rermises dc.rant. dleuix jours ;il s'est
I-avé danis c-es enucx et sonx mnl de cèle est -lispni-
ru: ci'puiis ce mlioent liumsieurs'- nices per<innces
se soui muise à bire îde ces eau cx, et e'llecs dcInl-
renut S'en hien trouve'cr pcour dles fauibîles-s d'easin-

mccu.-- M. .Josephi Si. Gernin, pclcîu à laî diree-
tior. cle Püitablli,scinn les bnmuic rgui sont innix-

enutic en olcéraion, vn ineem-ncuent iî,ettre cles
cIi pôu. dle cesi eauix à Mointrènl, à Québeu et à
TIrois- Hiviéres. Ils lus ceuihnc a uci prix hien cmio-
dIé-rê, vû- la facaililé dlu tr'an<portun île St. IHycceithe à
<'e, autrecs pclauces, ci vS aus'i leur noucvenutiê.

Det affches feront conncarme !es l'ieîux des dé-
iHS. AILLARC , arcIhitece, ciauiux1 ci chteau St. Louis, aule-Ville, Qujêbec. Si Iiyacitlihe, le 16 juillet 1819.

AVIS AUX INSTITUTEURISO <N demande, pour Si. François de Tum-
pluton, vis-à-vis BytOwIî. u Iistitu

capiiile e nseigner lu frunçais. l:uiglai5 c
ioins etIilrurtnt., ut ripc d1pls suîche î
pluainc-clicnt. Les honoraiîres oflrts sonit d

£c à;:C 5 0.-S'ad iresse r c' M essi re 3 us. G iu.
guet, curù du leu.

DE LA -'1 COlTE DE 1 8.
./ux Jardwuiers et aux personnes qui

uc/hicln desgrain-.

ES graincs de jardins sont géiéralcmnrt
importesCs in ce pays. iciitoniiu etgcpr-
déus laits th.8 niJgins jusqu'au prin.

Leinps. Les v(sseaux qui partent iIt'automne
pou: le Caachtdiî laissent les difireunts l>orts

d'lupe avcict li rcolte des graines, ainsi
les grainus qu'ik appcrtunt sont toutes de fce..
lnée précédente et. sont par conséquent de
vieille -,-etiiie leOrqC0 vIut leu Sellier Cn
Cancaîda. Pour remédier à ices ineo iet
les soussignés ont adopt P'usage le fhire -
nir leurs graines pir ict voiu d New-Yor

lindu ut les iloiS du noveinbre et de dcenibre
lorsqu'elles ont étù eîueillies, et eIlles leir iirri.

vent Je New-Yorkc pur esCifetnfbu. Pur ce nio-
yetu ils peuvent fournir à leurs pratiques.

DES GIAINES FRAICIILS
DEL&ANE L LEMUîE UUALITP.

Ce moyen. jcloilu dispeudieiix i lt prouc-
vé par tit eiexprieneu de plusieurs anu is. étie

le meilleur. Les grailes qui ont été achetées
des soussignés oiuit toujours réussi. Eîcotisé-

quence, ils invitent le public à tlhire altention
à lassortinent die GRAisEs Dun JAiDNS ci de

Gisde Fi.Euns ve-naL t -le PAnIs par le
Pcqpe(. de a3iltinorc qui fiut voilu du Il vre,
't de Londres par le vonshire, consistant

on cne gr-ande variété, parmi lesquelles se
thouvent :

Artiehiauits sprzes
Blrovoli Betteraves
Capucines Cocmbes
Cerf'uilis Scariettes

aitiie i\î .lois

M oit: d Oignons
Per,il PanDicci
i il s I iblia rbce

Salcl'rn S:i 1
hiards Sa riette

'i'cbavs Navet.
Fùv esPois-11P. rs

Choux-fleurs Citrouille
CarottesH locîtarini

Féves rouges Choux de Savoie
Betteraves bltncelics, Thymli

Poireaux Toiies
.Viîrjoinince et::.. etc., etc.

BlENJT. WORIK.\eAN &c. CiE.
î'2, ru. St. Pcul, :.oin du
Cirré dle Ici Duane.
Montrél. 16 avril.
P. S..-ls ont aussi à vendre ln iassorti.

ment éendcs cde Gn. es dle Ft.uns cli Cuci-
dt. (le France, d'A icgilterre. d'A nièrique, e,

,iin. le cataiiorce est imprimé et sora nloiu
rcctis à eeucx clui viennent pour acheter des

DAMIS PAUL,
OnAMws DE L a c n .. a nt fi.oj Sa

résidence, près di Coniver: d 'lION PAS-
Tl. L, sur la rue ViCTrCitiIA. 'offr ses ser-
v es acx personnîes qui désireraient pren-

dre lS EÇONS nCE lesinUe.

P ( \ AR NT, P'rîfec uc de fraicsýiF,
, lati i rhnorice lles-leureete

Con t rues rcster et Sangi inet.
Montrai, :.ov S.

IT . UUlE LATOUR,
_t. \cNotaire, No. 16, rue

st.Vnct
ontra 0 oc. 1848.

CONI)TlIONS DES EIANGisREf IGIrUX.

rL S M E LAGEL I é!LIGI EUX c publlieinti DEUX
Cois la semaine,1- .v MARDI et le V N DR Ei.

Le iPuxc 'bOee t pour I'aine est de QUATRE
PASTit-*S fiais c pote part.

LIes MEL JKGES ce reçuiventi ps d'a;boniemlnt
pour cmioi s de SIX mois.

Lee abncnt i .s gnii i veulent lisccontinucer de sotnsciire Lux
2/cun s oivent en ducnn.:r avis un m iisLVnIIII l'expi-

rain de lutir uiaonnenn.ncit.
'out-s lettres, p(cluets, correspniidaniicr, Cie. ec.

dInive.. é:re adiresîcf s, race dlt ,nort. aux Editeurs
dus bélu e ùiligieux Mcntrdcal.

PRIx DES ANNONCES.

Si littnes etacn-dessons,'îöre- insertieni, . £0 2
Ch- ,ue inrioni scubscchjnctec . . • ( I

1k< N ...s iet au-dessonî~, i cre. insertion, . t- 3
Chcaquec inîsertin cissequnto, . • . ci il 1

Aci-desasu d clix ligneîs, I[l-ru. inisertion] ch-I-
quie lcgre . . .

Chaque, cicsertionî scîuégnet, par ligne, , (i 0
l!" Les Anncoes ncon aiuIccmpgnées d-'ocrures sonti

pubmliéeus iniSqui'isi cntraiire.
Pcoucr les Annoncuces qui doivent pacrcî?tre LONa-r'Etrs,

pourt des ccnconces fr cquencte-s,crtc., l'en pceut traciter dle
gré ài gré.

A G ENTiS D ES MJE L.ANGES RELI!GIEUTX.

Mutrcinl, MMa. FAitR~E, & Ci:., iibic
Trois-ii rcs, V'A .. G Uilt. T. MEtr. N. P.
Québiec, r. . D. AiIT iN EAU, P'ire. V
Stce. Annue, . M. i. PIîLOT E, i ru Durei.
iiivi-re~ dlu Lon1 , M1. b.. lA iiiBEA U,
St. Athanuacse, i3f. Il.'Á UuiERTIIN.

Bunrnec ic des Miluncccges Rel:Iijeux, t r nli iè mce ge dle
ia Muiaio de l'écaoie prés cie l'Evchic, coin des rcues

Alignuonnce ei Si. Denîis

PaarpnitTinsR. JOSEt'R R[7 ET Impnîrifeeli

RåDAcTURa .Tos. LAlloCQU. Pires.Fn.- Jus. Ct-As.

IMELANGES RELIGýiEUX.


